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tite-fille possède plus de charme qu’elle-Même, a su capté les atten.
tions du public par sa marche indépendante dans sa somptueuse ro-
be; il faut dire qu’elle se réfugiait dans un château de toute beauté,
construit en neige glacée sur laquelle les jeux des couleurs de l’arc
en-ciel s'amusaient à qui mieux mieux. La jeune princesse, à son
tour. sur charmé les auditeurs au moment où, avec les chasseurs, elle

-|te, Henri Gouger, Dollard Arm-

eut lieu une soirée récréative. Ont
pris part mesdames Hervé Lapor-

strong, Philippe Laforest, Anaclet
Lemire, Marcel Joly, Hermas Car-
pentier, Josephat Lesage, Valmore

9

2 La température nous a sans doute beaucoup favorisés, et nous a%

5 permis d’avoir le dimanche soir du 20 février un très grand succès + 5 I ° \
S avec notre festival. ’ Soirée de. 9 ed
S Les élèves présentaient une fantaisie féérique composée sur le b ll Notre maire a une
A ‘ : : so . , I e
CS conte “Blanche-Neige et les sept petits nains”. Quel petit enfant ne ‘9 : HW
G connaît pas cette belle histoire? Mais combien, il était intéressant de dJba elie. / ospice conférence industrielle

ho voir concrétiser nos rêvesd'antan. La méchante reine qui veut de-| Jeudi soir dernier à l’Hospice .
g meurer la plus belle, à qui le miroir magique révèle que sa belle-pe-|du Sacré-Coeur de Berthierville, Le 11 mars prochain Monsieur Roland Doucet, maire

sur l’invitation de Mère Supérieure de Berthierville assistera à une journée de conférence in-
dustrielle au Palais du Commerce à Montréal.

Cette journée de conférence industrielle groupera
membres de conseils de villesde par la Province. Elle don-
ne lieu à expliquer aux maires présents la façon de faire
venir des industries dans leurs villes respectives.

Ces conférences seront données par des personnages
qui actuellement enlèvent la vedette dans plusieurs muni-Gervais, Wallace Lefebvre, violo-

niste, Lucien Laporte pianiste et
Jean Gendron comme maître de

allait s'amuser dans la forêt.
Cette forêt, constituée d’un charmants petits animaux, tous à

groupe de patineurs dont les deux pattes et qui savaient si bien
mains se dilataient aux dimensions patiner) — arrive a la maison des
de branches, nous apportait des nains. Les numéros de ses sept|cérémonie.
mouvements d’ensemble trés har- ‘petits nains furent les plus goûtés| Toutes se rendirent à cette in-
monieux. Nous avons particuliè-:du public. Ne parlons pas des|vitation afin de divertir les pen-
rement goûté les mouvementsdans ‘évolutions de la Sorcière et{sionnaires de cette communauté.
la deuxième partie du spectacle. au des gardes, mais nous ne sau-| Le bon vieux temps était à la mo-
moment où Blanche-Neige condui- ,se réjouir avec nous des moments| de. On s’était costuméselon la cir-

grande connaissance et peut-être de plus belles idées pour
Nous souboitons à son

, (suite-àa page 12) . st 000 yordeVa ; rendir Berthier tous yom

Fr RonncurTo mleToplusWacieaisdefconférènces.
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cipalités d’envergure. Une conférence très intéressante est
promise par son honneur le maire Boivin de Granby. On
sait jusqu’à quel point Granby est devenu un centre indus-
triel important dans la province. Il est décidé que M. le
maire Doucet de Berthierville aurait une rencontre impor-
tante avec le maire de Granby.

__ Nul doute que le voyage de monsieur le maire au Pa-
lais du Commerce apportera à son expérience une plus
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5 te par les animaux — (et quels

8 — EN FLORIDE -
a ) Lo 77 PHARE TI Jleur a fait promettre de revenir -
g a as ur avant longtemps. Les religieuses LE PÈRE DESMARAIS

> oo Ca 20. toujours aussi accueillantes servi- 4

Z rent un délicieux petit goûter que > = =
5 tous dégustèrent avec appétit. Et A LA TELEVISION

S cela pour le bn plaisir de nos chers

S vieux de l’Hospice. À bientôt. Sous le titre : le Feu sur la terre, casion “de transformer leur vie en

N le R. P. Marcel-Marie Desmarais,|un brasier qui réchauffe et illu-

- ° , dominicain, présentera ufe nouvelle mine”. >. 0.

Soirée des succursales série de conférences qui se poursui-| Voici les dates auxquelles ces
vront du 27 février au 10 avril, sur conférences séront diffusées:

les réseaux Français de la radio et] Le 27 février: "Le feu brille”

de la télévision. C’est la première |(Saint Jean-Baptiste); le 6 mars:
“Le feu cautérise” (Sainte Marie-
Madeleine}, le 13 mars: “Le feu
embrase” (La Cananéenne); le 20
mars : “Le feu illumine” (L'aveugle
de Jéricho); le 27 mars: “Le feu
éclaire” (Saint Paul}; le 3 avril:
“Le feu flamboie” (Saint Pierre) ; et

de la Banque
Canadienne Nationale
Selon une tradition toute récen-

te, commencée l’an dernier à Jo-
lette, il est maintenant reconnu

M. ALBERT CLEMENT
Maire de St-Justin

Me JOS. LANGLOIS
N.P., M.P. “

 

que toutes les succursales se ré-
unissent une fois pour fraterniser
mutuellement. L'idée est des plus

| agréables et permet de rencontrer
de nouveaux amis et de faire de
nouvelles relations.

Cette année la succursale de Ber-

thierville recevait, en hôte distin-

le 10 aviil: “Le feu réchauffe”
(Les Disciples d'Emmaüs).

Le Feu sur la terre, une émission
réalisée par Claude Désorcy (à la

(télévision) et Pierre-Etienne Chayer
(à la radio), passera tous les diman-_
ches, de 7 heures à 7 h. 30 du soir.

108 téléphones ont été mis
en service à Berthierville

guée qu’elle est, touts ses succursa-

les soeurs dans une réunion inti-

me. Cette réunion avait lieu à la

Salle Paroissiale de notre ville et

groupaient les succursales suivan-

Notre député au fédéral, Me Jos. Langlois, qui, d’après les ordres
€ son médecin, doit prendre quelques semaines de repos, a décidé

de nous quitter samedi le 26 février, pour un voyage en Floride. Il sera
accompagné de son épouse et de M. le maire et MmeAlbert Clément de

 

St-Justin. Ils seront de retour vers le 20 mars. Nous leur souhaitons

tion. Rawdon, Saint-Félix de Va-un bon voyage!

SOIRÉE D'AMATEURS
ST-CUTHBERT » 26 FÉVRIER

_ À 8 HEURES
$75.00 EN PRIX

au profit du club dehockey à la salle paroissiale

tes: Joliette, St-Gabriel, l’Assomp-

lois, Saint-Jacques de Montcalm,

  

R. Père Desmarais
Louiseville et Berthierville. .

On remarquait aussi quelquesifois qu'une station quadragésimale

invités extérieurs à la Banque Ca-|se trouve diffusée simultanément à

nadienne Nationale, à savoir: M. [la radio et à la télévision.

et Mme André Tellier, M. et Mme| Le Père Desmarais est bien con-

André Audette, (fils du gérant de|nu. Les auditeurs du réseau Fran-

Berthierville) M. et Mme Marcel [çais, pour leur part, ont eu l'occa-

Soucis (Rolande, fille de M. Au-|sion de l'entendre tous les ans durant

dette) ainsi que Mme Max Gall-|la période du Carême depuis 1951.

mann, soeur de M. André Audette.|Le Père Desmarais est également
l’auteur de plusieurs ouvrages dont

en 1954 — TOTAL 1307
Plus de téléphones ont été mis en

service par la Compagnie de Télé-
phone Bell du Canada dans son
territoire du Québec et de l’Onta-
rio, l’an dernier — la 75e année
d’exfstence de la compagnie —
que durant toute année précédente,
selon le rapport annuel de la com-
pagnie pour 1954.

L’angmentation du nombre de
téléphones a été, au cours des 12

Ter PRIX : UN GOUFRIER

f Setés4Son"ae“la certains ont atteint un tirage phéno-

|

“*° 3 ;

BanqueCanadienneNationäle par ménal au Canada, en France et au mols,|de167,002, ceJui2

eetouttetéduPré "Al'émission le Fou sur la terre, le ene cesnouveaux
sident de la Banque Canadienne EeetiFshri comsdes sept dernières années

2e PRIX : UNE BOUILLOIRE ELECTRIQUE
3e PRIX : UN CADRAN ELECTRIQUE
4e PRIX : UN PRESSE-FRUITS
Se PRIX : UN CADRAN ELECTRIQUE

Les concurrents sontpriés de donnerleur nom leplus
tôt possible à M.-Marce} Doucet duvillage ou à- rt    - Cabana. Téléphone 6-3637.

re SE ionale, 1 de M. 0

SIEGES RESERVES .75 ets_~— GENERALE50ct8 Ctaries Saint-PierreparM. Ol-|a opéré des merveilles. Lesauditeurs
jen AS Ji “ (suite à la page 6) de Radio-Canada auront ainsi l'oc- (suite à la page 12)Bas —mess

a soerteAAVE
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Oo CICS 9 9 0FuONOAIASIESOLESOCMSIEISIE COUP D’OEIL SUR 9
3 € ç 2 \

3 0 gj = LE PASSE 0
* LE 3 _
$ 3 IL Y A 17 ANS 0

: Ÿ $ 0+ $ $| Une dure épreuve s’abat sur
4 $ DE BERTHIER à |la famille de M. et Mme Arthur 0
A $ &|Goulet, par la mort de leurfils
À $ JOURNAL HEBDOMADAIRE $ |Paul-Emile, noyé à Montréal. p: , y
1. 3 “Autorisé comme envoi postal de la deuxiéme classe, + © ont

1 3 Ministère des Postes, Ottawa”. Z| MM. Arthur et René Beaulac "
FE 3 ” <e :: % WwW S|ouvrent un étal de viande v
{Hi & - 2 . . on

: & .-H. GAGNE & FILS $ dans notre ville. BAPTEMES : — EN FLORIDE : — mo
$ Éditeurs-Propriétaires & e A Les

3 ROLAND DOUCET, Rédacteur-Gérant &| Mile Marie-Ange d‘Aragon| LAVALLEE — Le 18 février 55| M. et Mme J.-R. Alfred Biron, | ple
il $ 6, rue Lafayette — Tél. : 6-3105 Ÿ |quittait sa famille pour entrer|a été baptisé Marie-Thérèse Ber- de même que M. et Mme J.-P. Ben.
4 i - %|chez les religieuses des SS.|nadette Louise Lavallée fille de M. nett sont actuellement en voyage de
bi & Le prix de l'abonnement est de $2.00 par année pour le +&|Coeurs de Jésus et de Marie. |et Mme Jean-Marie Lavallée (Claire [repos en Floride. (

; ç ‘% Canada et $3.00 pour les Etats-Unis — Toute année commen- $ © Chevalier) de cette paroisse. Parrain : ; bes
iW & cée est due en entier. su à l'intérêt à’ just *| Mort tragique de M. Lorenzo |et marraine : Révérend Rodrigue DEPLACEMENTS : — Hu

0 À peContormementintraditionofdans lintéretd'unejuste de Grandpré, lorsque son au-|Lavallée, prêtre cr Ancoinerte De- i
a 4 bliés sous la responsabilité de leurs auteurs. + to plonge dans le fleuve. Grandpré, oncle et grand'mère de| M. et Mme Armand Aubuchon Qu
aE 3 Pour le tarif des annonces, impressions, otc, on voudra%|.__.. .…‘. @ - - |l'enfant. et leurs enfants à Montréal diman- | ils

1 + bien s'adresser à nos bureaux. $ Mariage de Mlle Alice Ché- x x x che dernier. mé
4} EgestectetratesteatectetratratetetetretratesQratretetuaeataafestesteateteetctratratrattectectestectetecteteatecte nard avec M. Adélard Gouger, plu

FT à l’église paroissiale. _RICARD :Le 20 février 1955,t-—- —— 
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a été-baptisé Marie Rita Jeannine
Louise,fille de M. et Mme Raymond
Ricard (Thérése Savignac) de cette
paroisse. Parrain et marraine, M.
et Mme Benoit Savignac (Jeannine
Soulières) Oncle et tante de l'en-

fant.

° me

Décès de M. William Bonin,
un vieux citoyen de Lanoraie.a

e

ÉVITONS UN “MEA CULPA"
Maintenant que nos édiles ont franchi le cénacle des

délibérations municipales, maintenant que la population
peut être assuré de l'énergie et de la jeune vigueur de
son Nouveau Conseil, il serait bon que chacun de nos
concitoyens s'examine un petit peu sur la manière, sur
son comportement à l'égard des autorités municipoles.

Nous voulons, d’une façon particulière, condamner °
ceux qui, sous prétexte de petites connaissances en affai-
res municipales, nca toujours, avec les années, Décès de M.Théodule Plan-
ce vieil esprit ‘’critiqueux’’, basé sur la futilité de leur [te a Berthierville.
imagination. © ,

Ils ne cessent de penser au PASSE, à fouiller le pas- Aux Îles St-lgnace, funérail-
sé, à vivre du passé alors que tout simplement ils de- les de Mme Camille Cour-
vraient diriger leur tête sinon leur imagination vers l‘a- |chesne.
vant, vers l'avenir de Berthier. Ce sont ceux-là qui préci-
sément ont causé à notre ville les maux graves qui l’af-

e
Par l'entremise de la Cham-

bre de Commerce, deux trains
du C.P.R. se rendent quotidien-
nement à Berthierville.
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POIRIER: Le 20 Février 1955 a
été baptise Joseph, Hector, Denis,
fils de M. et Mme Paul Poirier (Mi-
cheline Denis) de cette paroisse.
Parrain et marraine: M. et Mme
Hector Poirier (Marie-Blanche Tel-
lier) de Ste-Elisabeth.

AU FESTIVAL DE
SAINTE-AGATHE : —

ICI! !
[LOLI

©
Un grave accident cause la

mort de M. J.-H. Ménard, In-
génieur Forestier à la Pépi-
nière de Berthierville.

1
{i FTE

est
Di

EEN LGVEY!

-_

De concert ec le ministère Dimanche dernier assistaient au

fligent. Ce sont ceux là qui, dans leur attitude belliqueu-
se, ont jeté sur l'ensemble des conseils antérieurs le plus
grand discrédit. Îls sont gens à tripoter de vieilles ran-
cunes personnelles. Îls ont doyné à Berfhier ses névral-
giques maux internes.

Que faire? Cesser une. fois pour toutes cés tantonne-
ments, ces futilités de mauvais aloi. Marcher avec la nou-
velle administration, main dans la main, pour le bien

- public. Etre capable, à certains moments, de formuler
des idées nouvelles et constructives qui seraient aux bé-
néfices de la population au lieu de jeter sa gourme à
l'année longue. Apporter des soumissions qui pourraient
réveiller Berthier de sa torpeur habituelle.

Il est de toute nécessité que les gens de chez-nous
comprennent que les affaires municipales ne sont pas
créditées à un seul groupe de bonne volonté, mais au
contraire, elles s'étendent à toute la population. I! fout
finir de vivre du passé. On doit vivre du présent en pen-
sant à l'avenir de notre cité. Pour cela, il est important de
mettre fin à toutes subtilités subversives, propres à salir
où à détruire de glorieux et nobles efforts.

En un mot il faut préparer l'avenir de Berthier sur
une base d'entente réciproque et universelle et non sur
I'insinuation. Démontrons une plus gronde attention à
nos affaires locales de municipalité, encourageons les
bons efforts, les belles audaces au lieu de tout détruire
par un bavardage incohérent pour des raisons adverses
ou rancunières. Avec cela, Berthier s’en portera mieux.
Nous en serons plus fiers. Et demain nous n’aurons pas
cette peine de nous frapper la poitrine en un ‘mea cul-
pa” responsable.

N.B.

 

de la voirie provinciale, le pa-
vage se fait autour de la Place
du Marché.

© .

Aux Îles Dupas, Milles .Rol-
lande et Françoise Casaubon
ont dit adieu au monde et à
leur famiile pour entrer chez
les Soeurs SS. Coeurs de Jésus
et de Marie.

e
Construction des ponts qui

relient Berthier et les Îles.
e

Son Excellence Mgr llde-
brando Antoniutti, nouveau dé-
légué apostolique, a rendu vi-
site à notre curé. M. le Chanoi-
ne Désy.

e
Mlle Yolande Brissette ob-

tient son diplôme supérieur en
musique avec très grande dis-
tinction, °

A Saint-Cuthbert, décès de
M. Michel Denis, âgé de 74 ans.

e
La Chambre de Commerce

présente à la salle du marché,
Les Compagnons du bon théâ-
tre, dans une pièce : “Le Crime
du Moulin Rouge.”

Monsieur Georges Bonin est
nommé président de la Société
St-Jean Baptiste à Beauceville.
 

 Marconi
aves écran de(_[7"possi:@D

HORAIRE
EN VIGUEUR

DIMANCHE, LE 26
SEPTEMBRE

(HEURE SOLAIRE)

‘Canadienne Nationale de Toronto

 Festival de Sainte-Agathe, un grou-
pe de jeunes de Berthierville. Mlles
Louise Lalande, Julia Ducharme,
Irma Jauvin, Monique Bayeur, De-
nyse Brissette de St-Barthélemy et
Pierre-Paul Ducharme.
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Caractivistigaes ~

A L'HOPITAL : —

Mlle Pierrette Hamelin est pré-
sentement hospitalisée à l'hôpital
Cartierville pour subir une opéra-
tion.

* * *

M. Maurice Daviault est présen- SUPER-TRACTION SUR LA GLA
tement sous observation à l'hôpital BARSUNPLULAE
Notre-Dame. VIBRATION

LEParnes
A TORONTO . Voyez cepues chez _

Brissette Automobile Ltée

Téléphone : 6-3795

dans le but de se perfectionner en BERTHIERVILLE, P.Q.
anglais. a

M. Jean-Denis Laforest, fils de
M. et Mme J.-A. Laforest nous a
quittés pour un stage a la Banque  
UAVSODOTOTOTTOIUIIOIOINITION

TOUS CEUX QUI SONT INTERESSES

A FAIRE DU BOIS DE PULPE

sont priés de s'adresser à

105 rue DU ROI A SOREL OU

TELEPHONER A 5573 A SOREL.
UTWTUNSVTTWIWTAUTRUIRUWIN

AMASAMAASANAAMSAMMAMMAMAAMAMNAMASAAMAAMAAS

Hospitalisation Familiale avec ou sans
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2 1 ur Québec salaire — Accident et Maladie,

les plus récents pertectionnements Le matin 932 es EC
oe , Responsabilité publique, personnelle

de la télévision e sor 6:34 hres Autant doproblèmespour vous ! |

; - Vendeurautorisé: A er Hon i. Contlez ces problèmes à VOTRE AGENT :

; HERVÉ GRANDCHAMPS Lesoir 622 hes J-HENRI GAGNON
Confiez-nous aujourd'hui vos problèmes

de detain.

1 LANORAIE
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TEL: 6-4168—223 Montcalm,—BERTHIERVILLE
-

* TELEPHONE: 577 -
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” J0000000000060 0000 U NO ’0.908 | o Un nouveau CES D'ARGENT
ÎÏ PY bi h b ° Samedi soir dernier, le 19 fé-, “toast” porté à la santé et au bon-

‘6 U an I-ne domadair vrier, M. et Mme L.-P. Rolland |heur des époux. Puis le papa remer-O Do ; nc ps P® : ucet avaient l'agréable surprise |cia chaleureusement tout le monde

b | © > parentsotàpr de nombreux de leur présence par un petit
its

et

amis. Une magnifique fé-

|

“speech” plein d’h de cir-ma u e ° dans Je Québec te a été organisée par leurs enfants, conatance “ mont et de ar

 

pour les vrais “époux” qui reviendra de Uhépital avec
ont un réel souci de l’apparen- deux orteils de moins. Consé-
ce féminine de leurs épouses, quences d'une engelure très
on peut leur suggérer .sur la grave qu'il s'était infligée le
mode féminine du printemps. ler février. Notre clochard ne
Les couleurs : Bleu marine —s’en fait pas : Moins d’ouvra-
Heu nuit — brun et gris. ge, dit-il. des ongles de moins

° a couper Co

©
nt à la longueur des ro- i :peselles seront, paraît-il à ; Mar Gustave Prévost, Pré=

jA pouces de terre. “Tu auras et Apostolique, nous rendra
de quoi te rincer l'oeil, chumtr visite le 27 mars prochain. I

Quant aux chapeaux depaille, adressera la parole aux mes-
îls auront des plumes. Com-|8es et il sera très intéressant
me dit la chanson chapeau à de l'entendre nous faire le ré-
plumes, plumes au chapeau. citde toutes les souffrances
Ce ques see qu'il aeu aendurer sousle ré-

+ - |gime communiste. Myr—Pré-

Notre ami “Gustave” nous|Vost nous reviendrale 31 mars
pour donner une conférence à
la salle varoissiale.

e

La campagne locale de la
Société Canadienne de la
Croix-Rouge aura lieu au dé-
but du mois de mai prochain.
Le Comité local a pris cette
décision afin de faciliter le

Prière efficace à travail des auxiliaires dans le
| Marie, Reine des Coeurs ||nord du comté.

|
i O Marie, Reine des Coeurs, Le A ©

: avocate des causes désespérées,

|

.//€ careme sera une occa-
‘Mère si pure, si compatissante,

|

SION excellente pour chacun
| Mère du Divin Amour et pleine de nous de faire un p’lit exa-

men sur nos petites habitudes

 

|

Pour faveur
| obtenue
|

Recommandée par L. L.  

Le printemps semble vou-
loir se montrer le bout du nez.
Accueillons-le avec le sourire.
 

 

Salon de Beauté

MARIE-ANTOINETTE
Coupe de cheveux

| de lumière divine, je mets entre

et sur nos abus. Entre nous,il

‘ jourd'hui. Regardez nos misè-

| e

i ces ; vous pouvez nous exaucer

pes zr : s

tons, si nous sommes exaucés, Déjà deux séances depuis l’as-

‘tre de “MARIE, REINE DES encore beaucoup a faire!

votre autel où tous les jours |;

la guérison de l'âme et du corps.

demandez à

0 Marie, Reine des Coeurs,

Permanentes — Coiffures

Réciter cette prière 9 jours

! vos mains si tendres les faveurs
‘que nous attendons de vous au- n’y a pas que le boire et le

‘ manger a surveiller ? ? ?
! res, nos coeurs, nos larmes, nos

| peines intérieures, nos souffran-

ous Po Le nouveau conseil semble
|par les mérites de votre divin prendre son rôle au sérieux

Fils Jésus-Christ. Nous promet- | leux.

i de répandre votre gloire et de Sermentation et beaucoup de
| vous faire connaître sous le ti- travail a été fait. Il en reste

| COEURS” et Reine de l'univers | ©
| entier. Exaucez-nous près de

vous donnez tant de preuves de
votre puissance et amour pour

Nous espérons contre toute

espérance : à Jésus

notre guérison, notre pardon et

notre persévérance finale.

Euérissez-nous. Nous avons con-
fiance en vous. (3 fois).

conséeutifs, se confesser et fai-

re la sainte Communion.

46, Frontenac, Tél. : 6-4344

BERTHIERVILLE

Le 1er mai, je discontinuerai

| l'opération de mon salon

de coiffure.

Déménagement

Imprimatuar:

‘ J.-C. CHAUMONT, P.A., v.g-
Montréal, 9 mai 1938.  Cause :     
 

 

NOUS VOUS GARANTISSONS SATISFACTION

POUR TOUS GENRES DE TRAVAUX

DE CONSTRUCTION

ADRESSEZ-VOUS A

GERMAIN ST-MARTIN
CONTRACTEUR GENERAL

RUE DU COLLEGE — Tél. : 6-4236 — BERTHIERVILLE
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La plus sensationnelle.. .. 3

MACHINE A COUDRE AU MONDE!
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NEW WILLIAMS
ZIG-ZAG ET COUTURE ;

Pièces de rechanges et réparations pour toutes les marques
Ouvrage garanti — :

GEORGES DUDEMAINE
59, rue Lévis Téléphone: 64320—Berthiervitle, P.Q.
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A partir du ler mars 1955, Le
Progrès de Thetford paraîtra deux
fois par semaine. Le mardi et le
jeudi de chaque semaine, les lec-
teurs de la région de l’amiante
pourront lire le seul bi-hebdoma-
daire des Cantons de l’Est. Thet-
ford Mines est situé à mi-chemin
entre Sherbrooke et Québec. La
population de la région de l’ami-
ante est de 85,000 habitants dont
25,000 habitants dans la partie ur-
baine de Thetford Mines et de
Black Lake,

Le Québec compte maintenant

ron Maskoutin de
l’Eèhode St-Maurice,.de Shawini-
gan Falls; La Frontière de Rouyn;
|Fnterrogation de Rigaud; Le Pro-
grès de Thetford, de Thetford. Le
Le Progrès de Thetford fut fondé
par Me Marcel Lemieux, avocat de
Thetford. Le 2 novembre 1936, pa-
raissait la première édition de ce
journal qui devient bi-hebdoma-
daire. Depuis le 2 décembre 1952,
M. Jean-Marie Picotte est proprié-
taire de ce nouveau bi-hebdoma-
daire. Le 24 février 1955, aura lieu

au Manoir Hébert de Thetford, un

souper réunissant les autorités re-

ligieuses et civiles, les représen-

tants de toutes les organisations
sociales de la région de l’amiante.

Le Progrès de Thetford sera offici-

ellement lancé comme bi-hebdoma-
daire, assisteront également à cet-

te soirée, des représentants de l’As-

domadaire.

 

L’ÉGOÏSME DANS

LE STATIONNEMENT

vais automobilistes, la catégorie

du “‘stationneur égoïste.” La Li-

que de Sécurité de la Province de

Québec souligne ses méfaits parce

qu'ils sont souvent causes indirec-

tes d'accidents de la route. Le sta-

tionneur égoïste ne se gènera pas

pour pratiquer le stationnement

double obligeant les autres auto-

mobilistes à dépasser par le mau-

vais côté de la rue. Il stationnera

sur le pavé de la grande route, sur

le haut d’une côte ou dans une

courbe. Il choisira dans les rues

étroites, des endroits où il nuira  |considérablement à la circulation.

| Le stationneurégolsteexiste—Onor sansrivale!\réussira, cependant, à le faire dis-

paraître lorsqu'on aura réussi à

convaincre la gent automobiliste

jque la COURTOISIE AU VOLANT

est un gage de sécurité sur la

route.

cinq bi-hebdomadaires; Le Clai-||
St-Hyacinthe; |!

sociation des Hebdomadaires de

Langue Francaise, ainsi que quel-

ques confrères de la presse hel-

La COURTOISIE AU VOLANT i

s'exprime de plusieurs façons. 1! da

y a, par exemple, chez les mau-

Pauliñte, Mme Henri Saint-Jean de
Montréal, Gilles, Luce, André, à
l'occasion de cette belle fête des
25 ans de mariage de leurs parents.

La veillée débuta par une adresse
qui éveilla plusieurs bons souve-
nirs. Une magnifique gerbe de
fleurs fut offerte à la maman et un
cadeau souvenir vint compléter le
tout.
Un copieux repas accompagna le

Un nombre de 70 invités avaient
accepté de venir célébrer les heu-
reux jubilaires. On s'amusa ferme,
on dansa, chanta. Ce fut une très
belle fête de famille que tous sou-
haitèrent reprendre aux Noces
d'Or. C'est un souhait bien familial
que le Courrier de. Berthier épaule
chaleureusement. BON anniversaire
de 25 ans de mariage aux heureux
jubilaires. 
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Quand le deuil vous frappe ! Pour vous servir...

ANACLETLEMIRE =
Directeur funéraire

 

    
   

Salons mortuaires modernes — Monuments

Fleurs — Ambulance — Etc.
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125, rue Frontenac — Tél, : 6-4553 —BERTHIERVELEE, Qué. 

 

 

 

Qaules deux biètes boscadent
celle garantie d'excellence
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incomparable!
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DOW BREWERY LIRITED
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  48-A Iberville (Place 

Ia 1RPARITON DE TÉLÉVISION

Raymond Sanschagrin
Technicien en Télévision — Membre du R.T.T.A., U.S.A.

SERVICE PROMPTET COURTOIS

SPÉCIALITÉ :

ERVICE CERTIFIÉ “GENERAL ELECTRIC ”

du Marché) — Tél: 6-4314 — Berthierville  
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$ ST-BARTHÉLEMY EN ACTIVITÉ
t
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FUNÉRAILLES DE MME
GÉDÉON TURCOTTE : —

Le 19 février avaient lieu les

funérailles de Mme Gédéon Tur-
cotte, née Julie Caron, décédée le
16 courant, à l'âge de 87 ans et

deux mois.

Outre son époux,elle laisse dans

le deuil trois enfants : Gédéon, de
New-York, Omer de St-Barthélemy

et Dalvina, de New-York. Ses frè-

res: Zéphirin, de Woonsocket,

Elie, de Montréal, Alfred et Rémi,

de St-Barthélemy. Ses belles-soeurs

et beaux-frères : Mme Zéphirin

Caron, Mme Elie Caron et Mme Al-

#ed Caron ; M. et Mme Napoléon
Turcotte, de St-Gabriel, M. Al-

fred. Turcotte. Ses petits-enfants:-
--Mme Ovide Fafard (Thérèse), M.
Roland Turcotte, Mme Jean-Marie

Clément (Simone), Hélène, Lilia-
ne, Gertrude, Germaine, Georgette

et Francine Turcotte, ainsi que

deux arrière-petits-enfants. |

La levée du corps a été faite par
Mgr Louis-Philippe Lamarche,

P.D. et la messe chantée par un

neveu de la défunte, le R. Père

Rufin, o.f.m., assisté de MM. les

abbés H. Hétu et Y. Vandal.

Portaiert la dépouille mortelle :

MM.Ovila Caron, Eustache Caron,
Omer Caron, Médéric Turcotte.

Gérard Turcotte et Joseph Tur-

cotte, tous neveux. Collecte par

deux petits-fils : Ovide Fafard et

Roland Turcotte. Les funérailles

étaient sous la direction de M. Re-

né Saint-Louis, de St-Barthélemy.

A la famille éprouvée, nous pré-

sentons nos profondes condo-

léances.

DÉCÈS DE MME
EUGÈNE ROCH : —

Subitement à Joliette, le 19 fé-

vrier, est décédée Mme Eugène
Roch, née Louisa Dumontier, é-

pouse en premières noces de feu

Doiphis Dufresne, à l’âge de 71

ans et 10 mois.

Outre son époux, elle laisse dans

le deuil ses deux fils: M. Chs-

Omer Dufresne, marchand de St-

Barthélemy et M. Jean-Paul Du-

LE COURRIER DE

S
;
3

fresne, garagiste, également de

Saint-Bartiéleny. Ses petits-fils :

André, Réal, Pierre, Jacques, Gaé-

tan et Marcel Dufresne.

Ses brus : Mmes Chs-Omer Du-
fresne et Jean-Paul Dufresne ; un

frère, M. Lucien Dumontier, de

Saint-Barthélemy ; ses soeurs:

Mme Wilfrid Fontaine (Alma), de

Montréal, Mme Lucien Despaties

(Yvonne) de St-Vincent-de-Paul.

Ses beaux-fréres et belles-soeurs :

Mme Lucien Dumontier, M. et

Mme Donat Dufresne, de Saint-

Barthélemy, M. et Mme Jos. Du-

fresne, de Joliette.

Le service funébre a eu lieu en

notre église le 22 courant a 10 h.

et le compte-rendu sera publiéla.

semaine “prochaine. La dépouille
mortelle était exposée aux salons

mortuaires de M. René St-Louis
de Saint-Barthélemy.

Nous offrons nos plus sincères

sympathies à la famille éprouvée.

BERTHIER
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Profitez de cette aubaine! Faites une provision de VEL!
VEL à l’action rapide nettoievotre vaisselle>nun clin d’oeil!-

La magiedeVELfc'âé limite pas au plat à vaisselle!
Commeil prend bien soin de vos tissus délicats . .

et commeil garde vos mains douces ét belles! .
Essayez VEL pour les 3 … . et constatez par vous-même,

VELdissoutla graisse rapidement... Il est doux pourles mains

   

 

 MORT SUBITE : —

Avec grand regret nous avons:

appris la mort subite de M. Donat

Gervais, de Montréal, époux de,

Mme Alexandrina McCaughan, sur-;

 
venue le 18 février à l’âge de 63 iAu prône de dimanche, Mgr Ls- '

;Ph. Lamarche, P.D., donnera lesans. Le défunt était à l’emploi de

l'Hydro-Québec. |
Outre son épouse et ses enfants,

le défunt laisse dans le deuil sa

fermée des HOMMES et des JEU- fin de semaine chez le docteur et
NES GENS de Saint-Barthélemy. Mme Pierre Chauveau et chez M.

Cette retraite aura lieu du lun-'et Mme Jacques Mercureet M. et

di soir, 14 mars, au mercredi soir,
16 mars. Deux jours seulement.

détails de cette organisation. On

peut s’inscrire immédiatement au
presbytère, ou aux recruteurs de

mére, Mme Rémi Gervais, de St- chaque arrondissement dont les
Barthélemy ; ses fréres, Doria, de
Montréal, Antonio et Alcide de St-
Barthélemy et Mlle Aline égale-

ment de notre paroisse.

Les funérailles ont eu lieu mardi,
dernier dans la paroisse Saint-|

Edouard de Montréal.
Nous prions la famille d’accep-

ter l'expression de notre plus sin-

cère condoléance.

DE CI, DE ÇA...

RETRAITE FERMÉE — Le
nouveau directeur de la Maison |
Querbes de Joliette, le R. Père

Hervé Gouger, c.s.v., était de pas-
sage dans notre paroisse ces jours

derniers pour organiser la retraite

 
 

PLUSGROSSE!NOUVELLE!
SENSATIONNELLE!

 

LE NOUVEAU pare-brise en-
veloppant “plein horizon”
accrolt efficacement le champ
visuel et assure une plus
grande sécurité.

LES NOUVELLES pédales sus-
pendues sont plus pratiques
et éliminent les orifices dans
le plancher.

LE NOU.EAU tableau de
bord est gracieusement in-
curvé comme le tableau de
commande d’un avion.
—et beaucoup d’autres
N CARACTÉRISTIQUES

SENSATIONNELLES |

1955!

tissus,

autres

Voyez la Nouvelle Dodge °55 dès maintenant!

CRUSADER e REGENT + MAYFAIR

Faites une randonnée de démonstration

BRISSETTE AUTOMOBILETtée
- Téléphone: 6-3795

DODGE "55
La plus grosse des voitures à prix populaire!

Plus grosse, plus spacieuse . . .
ment belle . . . voilà la toute nouvelle Dodge

nombreuses années par sa conception, lui donne
une impression de mouvement même quand la
voiture est arrêtée! À l’intérieur, les nouveaux

s’harmonisent à l’extérieur. Les nouveaux puis-
sants moteurs Dodge V-8 ou 6 cylindres vous
apportent une nouvelle puissance fougueuse.
Vous pouvez obtenir moyennant supplément,
la transmission automatique PowerFlite et

   

merveilleuse-

Son élégance inspirée, en avance de

par l’agencement moderne des teintes,

servo-mécanismes.

— Berthierville, P. Q.

noms seront donnés sous peu.
*

NOS MALADES — Prompt ré-

tablissement à Mme Omer Ladou-

ceur qui a subi une très grave o-

pération à l'hôpital Comtois, de
Louiseville.

Nos meilleurs voeux de santé à

M. Jos. F. Sylvestre qui est sous

traitement à l'hôpital Comtois de

Louiseville.

x kk

BIENVENUE à M. et Mme Jean-

Guy Dumontier, qui .lemeuraient

a4 Saint-Félicien (Lac Saint-Jean),

et ma.ntenant revenu parmi nous.

Ils habitent le logis appartenant a

M. Ferdinand Laurendeau.

* * À

FIANCAILLES — Le 20 février
avaient lieu les fiançailles de Mlle

Liliane Clément, fille de M. et

Mme Joseph Clément, à M. Régi-

nald Sylvestre, fils de M. et Mme

Pierre-Georges Sylvestre. Félicita-

tions !

x * +*

M. et Mme Edmond Brissette à
Montréal, en fin de semaine, chez

leur fille Mme Bernard Sylvestre.

*x kx Xk

Mme Alex. Chauveau et Mlle

Rita Chauveau, de Montréal, en

 

Mme Jean Chauveau.

* x #

HEURE D'ÉTÉ — La ville de
Montréal vient de promulguer que
l'avance de l'heure aura lieu à

partir du 24 avril jusqu’au 25 sep-

tembre. Il y a encore beaucoup de

neige pour penser à l'été ; mais les
semaines passent si vite...

kx kX

CONCOURS DE TIR — C'est di-
manche, le 27 février prochain,
qu’aura lieu le grand CONCOURS

DE TIR au pigeons d'argile.

Les CONCURRENTS sont priés
de se rendre sur le terrain de la
CARRIÈRE de ST-BARTHÉLEMY
pour UNE HEUREde l'après-midi.

Le MaGNIFIQUE trophée of-

|fert à celui qui remportera les

honneurs de la journée fera cer-
tainement l’orgueil du gagnant.

N’emportez que votre fusil ;

cartouches et pigeons d’argile sont

fournis lors de votre inscription.

Ce sera le grand événement spor-

tif de la saison : ne le manquez

pas !

En cas de mauvais temps, le

concours sera remis au dimanche

suivant.

DOUZE

x * *

Mme Barthélemy Michaud, M.

Jean-Guy Michaud, M. Ernest Du-

puis et Mme Geo.-Etienne Barret-

te, à Sainte-Béatrix, lundi der-

nier, chez M. et Mme Edmond

Plante.

— TRIBUNE LIBRE —
COIN SCOLAIRE : —

Bien des causes contribuent au
retard intellectuel. Les modernes
font passer des tests. Plusieurs y
croient comme à l'Evangile. Lors-
qu’un enfant à la suite d'un bilan
psychométrique a un quotient ip.
tellectuel inférieur à 100, rien ne
prouve que cet enfant soit néces-
sairement un déficient. Inverse-
ment on connaît de fort mauvais
élèves dont le quotient est supé-
rieur à la moyenne.

Il est évident qu'avec un exerci-
ce semblable, je ne dois pas m’at-
tendre au même résultat chez une
‘institutrice enseignant à 30 élèves
répartis en sept divisions, que chez
les intitutrices du couvent où il
n'y a que deux divisions par classe.

Chez moi, je dois même faire une
distinction entre la fille et le gar-
çon. La première est ordinairement appliquée, plus ambitieuse et plus

travaillante. Alors, avec une insti-

‘tutrice dévouée et ambitieuse, les
‘résultats ne sont pas à comparer.
L’an dernier, dans une classe du
couvent, la dernière avait 80%.
N’oubliez pas que les examens ve-

naient de Québec. Alors, l'institu-
trice avait la valeur réelle de ses
élèves. Cela jurait avec cette ins-
titutrice de Saint-Barthélemy qui,
pendant l’année scolaire, avait

changé les élèves d'année parce

qu’ils en savaient trop. Aux exa-
mens de fin d'année (pas ceux de

Québec) eile avait trouvé le moy-

en d'avoir des succès éclatants :

80%, 85% et même 90%. Pourtant

tsuite à la page 10) 
 

 

 
 

Ux SIMPLE appel téléphonique et “dimanche
prochain” prend un sens nouveau, chargé de promesses! ";
Quel'appel provienne d’une ville éloignée ou
simplement d'une rue voisine, toute invitation prend
un caractère plus intime, plus personnel, lorsqu'elle
vous est faite au téléphone.

Qu'on soit jeune ou vieux, c’est au téléphone qu’on
a recours chaque fois qu'on est pressé. Qu'il
s'agisse d’une réunion d’amis ou de famille, d’un repas
des Fêtes, d'un engagement important, on
économise du temps en se servant du téléphone.
Etc’est tellement plus direct et plus agréable! Même
une mauvaise nouvelle s’accepte plus facilement
lorsqu'elle est annoncée par une voix amie.
Car la voix d'un être cher, c'est presque sa présence.

LA COMPAGNIE DE TÉLÉPHONE

_ Je vous attendrai dimanche!”
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| Vieux à 40. 50. 60! NOS PROFESSIONNELS i
FEDERATION DES COLLEGES CLASSIQUES. EUX à 4U, QU, OUT JE... 3

Vous désirez de entrain| ooooorHoi sioittotesotttestessooed
Vous n'ignorez pas que les collèges classiques du Québec tra-| Voulez-vous, Desmillierss'étonnent jusqu'à ETUDE
nt actuellement une étape particulièrement critique de leur his.| Vous-sentir s =verse is us fou[nes 20, usgenteveus SYLVESTRE & DAVIAULT Me J. A. BOIVIR

toire. corps manque de fer. Le for-
. pe . . mat de présentation ne coûte que 60 cents, AVOCATS . NOTAIRB

Un problème d importance majeure est celui de l’évolution de du un renouveau d'entrain, de vigueur et

pos collèges classiques non seulement pour répondre aux besoins Ostrezdès’ aufourd'hul. Toutespharmacies, || 173; Frontenac Tél. : 6-4202 Tél. : 6-4650 C.P. 130
BERTHIERVILLB

actuels, Mais aussi pour pourvoir à nos besoins futurs et diffuser
dans toute sa plénitude l’enseignement classique, facteur essentiel de
notre survivance religieuse, linguistique et économique.

Pour mettre en lumière cette situation et attirer attention du
public sur le rôle des collèges classiques de même que sur l’aide qu’il
convient de leur apporter, la Fédération des Collèges Classiques lance
cette #emaine un volume_contenantle mémaire présenté par elle, en
juin dernier, à la Commission royale d‘enquête que préside l’honora-
ble Juge Thomas Tremblay.

Ce volume de 350 pages, rédigé par une équipe de 40 collabo-
rateurs sous la direction de Me Paul Gérin-Lajoie, contient plusieurs
nouveaux éléments intéressants et un certain nombre de chapitres qui

ont été complétés depuis la présentation du mémoire.

©

UNE SUGGESTION DE RESOLUTION POUR LE CAREME.

C’est mercredi qu’a commencé le Carême, période de pénitence
s'il en est une, période de résolutions que les uns tiennent et que
d'autres n’ont pas le courage de tenir. Aux automobilistes, la Ligue
de Sécurité de la province de Québec a une suggestion. Si vous ne
l’étes déjà, prenez la résolution d’être COURTOIS AU VOLANT du-
rant toute la durée du Carême. La COURTOISIE AU VOLANT,c’est
le respect des règlements, c’est la vérification du bon fonctionnement
de sa voiture, des lumières de sa voiture; c’est le stationnement dans
les endroits permis et de façon a ne pas nuire aux autres. La COUR-
TOISIE AU VOLANTc’est traiter les autres automobilistes, les cyclis-
tes el les piétons commel’on voudrait être traité soi-même. La COUR-
TOISIEL AU VOLANTc’est avoir le sourire au lieu des injures aux
lèvres. Soyez COURTOIS AU VOLANT pendant toute la durée du
Carème el vous en ferez votre profit car la COURTOISIE AU VO-
LANT est un gage de sécurité sur la route.

e
SEMAINE DU QUEBEC 1955 DU 4 AU 14 MARS.

La plus vaste exposition industrielle jamais organisée au Cana-
* da s'ouvrira le 4 mars au Palais du Commerce de Montréal sous les

auspices de la Chambre de Commerce du District de Montréal, à
l’occasion de la Semaine du Québec.

, Le but de cette gigantesque exposition est de mettre en relief
l'essor extraordinaire de la province sur le plan industriel, de dé-
montrer le rôle prépondérant qu’y joue l’entreprise privée et de faire
connaître aussi les immenses ressources, souvent insoupçonnées du
Québec.

~

Des invitations ont été adressées à plus de 4,000 hommes d’af- |P
faires canadiens représentant 1,500 entreprises différentes dans les
dix provinces du pays, et à 11,000 hommes d’affaires américains re-
présentant 4,000 entreprises. La plupart ont déjà accepté de visiter
exposilion,

“Dans plusieurs parties du Canada, on ignore encore que la
province de Québec n’est plus seulement une province agricole, a dé-
claré M. Robert Letendre, directeur général de la Semaine du Qué-
bec. On l’ignore aussi aux Etats-Unis. C’est pour dissiper cette im-
pression que la Chambre de commerce du district de Montréal a réu-
ni sons un seul toit les produits les plus divers et les plus significa-
tifs de l’industrie de la province de Québec.”

On a aussi invité un groupe de journalistes de toutes les pro-
vinces du Canada et de toutes les régions des Etats-Unis à faire une

tournée d'inspection qui les conduira à Montréal, Trois-Rivières, Sha-
winigan, Asbestos, Arvida, Shipshaw, Québec, Sorel et St-Jean.

L'exposition au Palais du Commerce comportera pour le grand
public des aperçus sur toutes les phases de la production dans la pro-

vince. On y verra notamment, des moteurs d'avion, une fabrique de
pâtes alimentaires en plein rendement, desjoailliers et des diamantaires
à l'oeuvre, la fabrication de cigarettes, et la démonstration exacte des

procédés industriels les plus complexes. On imprimera, sur place, à
la vue du public, le programme de l’exposition qui sera immédiate-
ment offert aux visiteurs.

On évalue à plus de 5 millions de dollars la valeur totale des
produits en montre au Palais du Commerce, du 4 au 14 mars. La dé-
coration du Palais et des stands coûtera au delà d’un demi-million.

Pour assurer à tous les visiteurs une vue d'ensemble et complète

de l’exposition, on a installé au Palais du Commerce, pour la pre-
mière fois au Canada, un système de circulation dirigée qui permet,

dans une seule visite, de passer devant tous les stands sans en man-
quer un seul. -

LA MAISON ALBERT BAYEUR
Madame Albert Bayeur, propriétaire

Directeurs de funérailles

Salon Mortuaire gratuitement
"MONUMENTS — FLEURS

LL "DISCRETION

“98,DELAVAL——

_

TEL: 6-4219-j;

, - - BERTHIERVILLE

   

 

Souper canadien

des Filles .

d’Isabelle
Le souper annuel des filles d’I-

sabelle, qui eut lieu le 30 janvier à
la Salle Paroissiale de Berthier a
rapporté un grand succès. Il était
sous la présidence d'honneur de
Mgr Roch, curé de Berthierville,
qui a fait une touchante allocution.

M. Gérald Gervais, député grand
chevalier, accompagné de son é-
pouse représentait les Chevaliers
de Colomb de Berthier, adressa
quelques mots.

Notre digne régente Mme Eu
gene Baril toujours aussi gracieuse
a dignement remercier l'assistance
de leur encouragementet les orga-
nisatrices qui ont su faire de ce
souper un grand succès.

Notre aumônier M. l’abbé Malo
a su encourager le cercle des Fil-
les d’Isabelle, a continuer leurs ac-
tivités qui rapportent de franc suc-
cès. Notre ex-maire M. Azellus La-
forest nous fit un charmant dis-
cours qui su intéresser l’asistance.
Le directeur du Collège Saint-Jo-
seph rehaussa de sa présence à la
table d’honneur airfsi que MM.
Dollard Armstrong, Eugène Boulé,
Roland Doucet ainsi que M. le no-

taire et Mme Jacques Beaudry de
Saint-Jacques.
Grand merci à notre maître de

cérémonie M. Henri Gagnon de
Lanoraie qui a agréablement rem-
li sa tâche. Gagnant du prix de

$25.00 Mme Jean-Paul Joly de Re-
pentigny. Gagnant de $10.00 en
marchandise chez Mme Jean Le-
compte de Sorel, Mlle Mondor de
Lanoraie. Un autre prix de présen-
ce de $5.00 fut gagné par Mme
Claude Gravel de Joliette, prix
donné par Mme Dollard Arm
strong de Berthierville. Deux au-
tres prix de $2.50 furent gagnés
respectivement par Mme Therrien
de Berthier et Mme Alphonse Mo-
reau de Lavaltrie. Un Thermos,
gracieuseté de la Melcher’s Distil-
leries fut gagné par Mme Henri
Gagnon de Lanoraie. Un tablier de
la Maison Pfaff. gagné par Mlle
Gisèle Coulombe de Berthierville.
Le cadeau pour le jeu de la chaise
musicale, donné par M. Lucien Ca-
ron fut gagné par Mme Paul. Le
cadeau pour le voyage de noceof-
fert par Mme Urbain Fafard, ga-
gné par Mme Paul-Aimé Savignac

et Gisèle Coulombe de Berthier.
Le cadeau donné par Mme Cham-
pagne, de produits Watkins fut ga-

gné par Mlle A. Bourgeault de

Lavaltrie. Cynme onle voit le sou-

per terminé,tous s’amusèrent fran-

chement et le bal commença au

son de l'orchestre des Diables

Noirs. Ce qui fut très apprécié

des invités. Mme Gouger, présiden-

te du Souper remercia tous les gens

qui avaient bien voulu rlous en-

courager dans notre organisation

soit par l’assistance où la collabo-

ration, annonces commerciales où

prix de toutes sortes. Et c’est sous

cette franche gaieté que tous se

séparèrent, mais le coeur plein de

bons souvenirs.

AURAVSTNAUMA

Encouragez votre journal
localet faites-le Bre... 

BERTHIERVILLE, P. Q.
 

 

Dr ANDRÉ PILON
MEDECIN-VETERINAIRE

LOUIS A. TALBOT C. R.

   
 

Veterinary-Surgeon AVOCAT

70, rue Iberville Tél. : 6-4262 287, De Frontenac TéL: 6-4192
BERTHIERVILLE BERTHIERVILLE

LASSNILANIIRINA |
J. E. ST-JEAN

OPTOMETRISTE-OPTICIENEncouragez ws annonceurs Ona vue
Bureau chez R.-A. Gervais

PAPUSUSUSUNLSUSUSUSUU0N 111, Frontenac BERTHIERVILLE 
 

 

Roland Robillard, Avocat
A Berthierville, chaque vendredi
de 9 heures a.m. & 5 heures p.m.

AU BUREAU DU NOTAIRE J.-A. BOIVIN
MONTREAL BERTHIER

524 ouest, Jean-Talon 221, rue Frontenae
Tél. : TAlon 1694 Tél. : 6-4650    
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La dSijouterie Armstrong

offre une bague de 450,00

S
S
S
S
3
§
: Les Cours de préparation au mariage se

3
3
3
S
3
$

3
3

continuent. A cette occasion la Bijouterie

Dollard Armstrong offre une magnifique ba-

guede diamants d’une valeur de $50.00 aux

participants de ces cours donnés les Mardis

et Jeudis de chaque semaine aPécole Saint-

§ François.

NUSUTILISATION

[Pourquoi détruire vos vieux meubles?
E. LABELLE & FILS

vous transformeront vos vieux meubles tels que:

CHESTERFIELDS, MOBILIERS DE CHAMBRE, DE SALLE

A DINER, DE VIVOIRS, PIANOS, ETC., ETC.

| SPECIALITES: CAPITONNAGE ET TENTURES

î
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$
$
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$
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Estimés sans obligation. — 40 années d'expérience dans

les meilleures maisons de Montréal, dont la maison

HENRY MORGAN.

E. LABELLE & Fils
LANORAIE, P. Q.

   
TEl: Lanoraie 544
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NOUS VOUS OFFRONS DES AUBAINES
Si vous désirez un char usagé, nous avons en main

ce qu'il vous faut.

Sur tous nos chars et camions usagés nous vous donnerons

un garanti de 30 jours.

 

Camions

Dodge 48, 3 tons

S
$

3
§
3
§
5

International Panel ’42

$
$
§
S
§

$
$
\
$
\
$
3

Automobiles
} Plymouth 1947

Tk.& mou , ortes ;
ç Buick '36, 4 portes GMC ALomxpress
8 Ford, ’50, 2 tons
3 Dodge ’50, 3 tons
Ç Dodge ’51, 3 tons
ç Jeep '44, Dodge '44

\
5
3

]

Pontiac '41, 4 portes
Austin ’50
Plymouth '51, 4 portes
Plymouth ’53, 4 portes
Bicycle Panther, '52
Pontiac 1950, coach
 

Brissette Automobile Ltée
242,Montcalm— Tél. :6-3795—BERTHIERVILLE, P.Q.
VOUSUSUNIUAUNUNUSUN
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Au pays de l'Adolescent:

Le caractère et le tempérament
(d’après Donceel, LeSenne, Frère Léo)

por le Frère Paul Lefebvre, c.s.v.,
Licencié en Orientation professionnelle,
Directeur du Juvénat des Sts-Anges.

vi

LES HUIT CARACTERES

Après avoir énuméré les principaux traits qui sont comman-|
dés par les trois propriétés fondamentales, ou qui sont du moins avec
elles en corrélation constante, il sera facile de décrire les huit ca-
rectères établis par Heymans.

Il y a moyen, en effet, de combiner les trois propriétés en ques-
tion de huit façons différents. À chaque combinaison Heymans don-
ne un nom emprunté à l’ancienne littérature caractérologique, facile
à comprendre et à manier, mais qui, de vague qu’il est bien souvent
dans le parler courant, prend dans son système un sens nettement dé-
fini. Voici les huit caractères avec “leur formule” psychologique:

LES NERVEUX, — émotifs, inactifs, à fonction primaire.
LES SENTIMENTAUX, — émotifs, inactifs, à fonction

secondaire.
LES SANGUINS, — non-émotifs, actifs, à fonction pri-

maire. ‘
LES FLEGMATIQUES, — non - émotifs, actifs, à fonc-

tion secondaire.
LES COLERIQUES, — émotifs, actifs, à fonction primaire.
LES PASSIONNES, — émotifs, actifs, à fonction secon-

daire.
LES AMORPHES, — non-émotifs, inactifs, à fonction pri-

maire.

LES APATHIQUES, — non-émotifs, inactifs, à fonction
secondaire.

“La caractérologie de Heymans, tout en étant plus solide que les
systèmes qui, depuis des siècles, traînent dans beaucoup de traités
d’éducation, tout en étant plus scientifique que bien des systèmes
modernes, est une caractérologie de surface. Ceci n’est pas un repro-
che, c’est un avertissement. On ne lui demandera donc pas ce qu’elle
ne peut pas donner. Avec elle, nous explorerons seulement les couches
superficielles du psychisme humain, celles qui se manifestent au de-
hors, et par lesquelles l'homme ntre en contact avec les autres.” (Père

 

Chronique

du Collège

St-Joseph

DISTRIBUTION DES’ PRIX AU
COLLEGE ST-JOSEPH

Mardi, ie 15 février vers huit
heures le Directeur et tous les pro-

fesseurs  entrèrent dans la salle
d’étude pour assister à la distri-
bution de prix pour le premier se-

mestre. M. G. Hamel, é.s.v., pré-
fet des études, remercia le per-
sonnel du coliège St-Joseph pour
leur collaboration. Il remercia en
particulier la chorale qui devait
exécuter quelques chants. Il pré-
cisa pour la circonstance que les
prix étaient donnés, non pour les
notés de classe, mais pour l’appli-
cation au travail et la bonne con-
duite depuis le mois de septembre
jusqu'au mois de février.
La distribution commença par

128 classes inférieures. Les plus mé-

un objet, les moins dignes se con-
solaient avec leur unique livre.

Quoique on puisse en penser, il y

en a plusieurs qui ont conservé
des notes de 200 sur 200. Voiei la

liste par classe.

Te année : Pierre Beaudry
Spécial : Raymond Marchand
8e année :Jacques Lambert

Gilles Picard
Jean-Guy St-Martin
Claude Mercier
Ray. Vertefeuille

 

ritants recevalent trois volumes et|

Donceel, s.j.)

SEMAINE GUIDE
La Première Compagnie Maria-

Goretti du diocèse de Joliette ne
pouvait manquer l’occasion de cé-
lébrer comme il se devait la gran-
de semaine de la Fraternité Guide.

Notre compagnie se vante et à
juste tître d’être la première com-
pagnie Guide du diocèse. Et ses
résultats dépassent toutes nos es-
pérances. Depuis cinq anselle joue
à Berthierville un rôle primordia-
le chez nosfillettes. chez nos étu-
diantes. Alors que tous les rangs
sont comblés par la présence de
nouvelles aspirantes, d’années en
années, nous avons le grand bon-
heur d'accueillir dans notre grou-
pe, cette année particulièrement la
fondation de guide-ainée. Cette é-
volution est des plus normales et
démontre combien le travail de la
fondatrice et de ses assistantes fut
des plus exemplaires. Notre com-
pagnie ne pouvait mieux célébrer
cette semaine de Fraternité Guide
par l’admission à la promesse gui-
de de trois jeunes filles de Ber-
thierville ans les Guides-Ainées.

Dans l’après-midi de dimanche
dernier, il y a eu à l’église Promes-
ge Guide de trois de ces postulan-
tes, il s’agissait plus particulière-
ment de Mesdemoiselles Marie-
Paule Paquette, Thérèse Grégoire
et Claire Précourt. Ce n’est pas
sans émotion que ces guides-aî-
nées ont fait leur promesse. Nos
meilleurs voeux à ces nouvelles
Guides.

Dans la soirée, il y a eu Fête
Guide à la salle paroissiale où
toute la population était convo-
quée. Chants, mimes, tout y passa.
Chaque guide a eu son petit mot
à dire. La cheftaine avait même
invité une petite scène sur la jeune
moderne,- sur—lamoine”moderne,
etsur le pas moderne du tout. On

+

fait les frais du chants . .

(a suivre)

a bien ri.
J’oubliais de dire.. aussi qua la

.messe du matin, les Guides ont
. à la

messe de neuf heures évidemment
car les scouts avaient, chanté eux.
à la messe de huit heures. On peut
dire que ce fut un vrai dimanche
guide. Aurevoir et à la prochaine
fois. Une guide.

108 TELEPHONES...
(suite de la premiére page)

Dans ses commentaires sur le
rapport, M. À. Terrèau, gérant ré-
gional de la Compagnie de télé-
phone Bell, a déclaré que l’expan-
sion locale du service téléphonique
a été parallèle à celle de la compa-
gnie dans tout son territoire. Le
nombre de téléphones mis en ser-
vice à Berthierville en 1954 s’est
élevé à 108. Total: 1307.

Le montant des salaires que la
compagnie Bell a payé à ses em-
ployés dans des centaines de cen-
tres du Québec et de l’Ontario
s’est élevé à $103,382,705. A la
fin de 1954, la compagnie avait
32.706 employés à son service —
20,546 femmes et 12,160 hommes.
Le total des impôts imputables à
(l’exploitation s’est élevé à $31,431-
‘000 en 1954,

Le revenu net pour l’année a été
de $2.44 par action. comparative-
ment à $2.65 par action en 1953,et
un montant équivalent à 44 cts par
action a été versé au surplus. Le
nombre des actionnaires s'élève à
114,782, ce qui signifie que de
toutes les compagnies canadiennes.
la compagnie Bell est celle qui
compte le plus de copropriétaires.
Presque 98 pour cent- des action-
naires demeurent au Canada — et
plus de 90 pour cent habitent le
Québec et l’Ontario. Le total des

 

 

Après la neuvième année, il y
eu une petite intermission pendant

laquelle la chorale, dirigée par M.
A. Jetté, c.s.v., nous interpréta une

dividendes payés aux actionnaires
a atteint $23,378,035.

Le service a continué d’être l’ob-
jet d’uneforte demande. A la fin
de l’année, il restait encore 49,164
commandes inexécutées relatives
au service principal et 34,367 re-
latives au remplacement d’une li-
gne commune par une ligne indi-
viduelle.
Vu le nombre élevé de comman-

des de service inexécutées, la com-
pagnie a décidé d'étendre considé-
rablement la portée des vastes tra-
vaux de construction déjà projetés
pour 1955 et 1956, mentionne le
rapport. ’

L'an dernier, les frais des tra-
vaux de construction se sont éle-
vés a $105,300,000 soit presque
$20,000,000 de plus que durant
toute année précédente. Des sup-
pléments d’outillage complexe ont
été installés dans 261 centraux. Le
nombre des foyers du territoire
ruaral ayant le téléphonne s'est
élevé de cinq pour cent pour at-
teindre 64 pour cent. Plusieurs
villages isolés, ainsi que des loca-
lités minières, ont été rattachés au
réseau téléphoniqueet la compa-
gnie a inauguré des centraux dans
un groupe de localités du nord
jusqu’alors desservies chacune par
un seul téléphone. La compagnie a
ajouté 65,000 milles de circuits té-
léphoniques interurbains à son ré-
seau.
 

ANDRE A. AUDETTL D.C.
CHIROPRATICIEN

Le samedi à Berthierville
Téléphone : “8-4680

4065, St-Denis Montréal
Tél. : AVenue 8-5378

L  
 

avec le psaume de Marcello.

prix pour les élèves des cours su-
périeurs anglais et français.

comme précédemment, on__peut
supposer que la valeur des volu-

jours ceux qui recevaient le moins
de prix ont pensé qu'après tous
ces prix ne sont pas si beaux que
cela, mais les heureux bénéficiai-
res semblaient être contents.

Voici une liste de ceux du cours
français qui ont conserver 200
sur 200 : ‘

10e année : Jean-Guy Cliche
Jean-Marc Maloney
Lévis Lapolice

Jean-Luc Mercier
Robert Daunais
Guy Laferrière

Maurice Rochette

Gilles Valois
Adrien St-Martin
Richard Neuenfeldt
Roy Parker

3rd High :

4th High :

Cette distribution des prix qui

se termina vers neuf heures fut

suivie de quelques minutes de ré-

création pendant laquelles les voi-
sins ont pu oublié leur déception

et les chanceux, laisser libre cours
à leur joie avant de monter au dor-
toir.

- Cette distribution de prix au mi-
lieu de l'année a pour but d'en-
courager les élèves dans la bonne
conduîte et d'aider du coup à ceux
qui sont moins sages par nature.

Jean-Marc Maloney, 10e Sec.

LES SPORTS

Dimanche le 6 février, nous a-
vons eu une trés belle joute de

SOIREE DES...
(suite de la page 1)

vier Hudon, gérant de la succur-
sale de Saint-Gabriel de Brandon,
un autre toast fut porté a la santé
du Gérant Général Ulric Roberge
par monsieur Raoul Cadieux, gé-
rant de Rawdon. Ces différentes
personnalités à laquelle les toastes
furent portés sont les officiers en
chef de la Banque Canadienne Na-
tionale.

Evidemment il y a eu les dis-
cours de circonstance; celui de
Bienvenue fut présenté par M.
Paul-Emile Laporte, comptable à
la Banque de Berthierville, l’adres-
se aux confrères fut donnée parle
gérant M. André Audette de Ber-
thierville de même que M. André
Tellier portait la parole.

Un succulent goiité avait été ser-
vie par Mme Arcade Gaboury que
tous surent apprécié a sa juste va-
leur. 11 y a eu danse, musique,
chant, et jeu de société. Particuliè-
rement celui du Voyage de Noce
fut fort apprécié. Le- cadeau sou-
venir, donné à ce jeu de société
fut gagné par M. André Tellier
et par Madame Max Gallmann.

 

chanson très amusante. ‘I went to hockey sur la patinoir
the. market” chanté en solo’ par Le club de Saint-Lé
M. J. Hogues de 8e année pendant visiter et perdit 4 à
que la chorale l’accompagnait en remarqué dans le €
sourdine. Pour répondre à la de-
mande générale, 1a chorale revint

T1 y eut ensuite distribution des

mes était supérieure. Comme tou-
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© du collège,
ON vint nous
6. Nous avons
lub de -

Léon, un joueur de notre Que
de l’an pasyé. M. Guy “Ti-garg”
Gélinas : Nos anciens continuent
donc à marcher dans la Voie tra-
cée au Collège ...

Samedi le 12 février, ous avong
Le nombre des prix était fixé eu une joute froide . Ce fut le

_mier blanchissage de

Tiotre

gardio
de but cette saison. Plusieurs deg
joueurs du collège se partageaient
les points au nombre de 9 contre
l'Ecole supérieure de Joliette, Le
lendemain dimanche le 13 février
le Collège rendit visite au même
| club sur la patinoire de l’école. La
‘joute se termina 7 à 2 en faveur
de nos porte-couleurs.

Pendant ce tempsl’officiel de la
semi du collège recevait le club
de la police juvénile de Joliette,
Bien que notre petit club ait con-
servé une avance de deux points
dans les deux premières périodes,
nos meilleures joutes de l’année fut

honneurs de la joute au compte de
5 à 2. M. Jacques Hogue qui gar-
dait les buts pour l'officiel de la
semi fut certainement l’étoile de
la joute. Il écarta un grand nom-
bre de rondelles si: bien que le
club adversaire commençait à se
décourager.

Jeudi le 17 février, nous avons
encaisser une défaite effrayante
contre l’équipe du Séminaire de
Joliette au compte de 10 à 1. Ce
lqui aurait peut-être été une de
nos meilleurs joutes de l'année fut
un fiasco & cause d'une grosse
tempête de neige. Du moins, c’est
ce qu’ont prétendu les perdants...

Mais on ne regarde pas la force

d’un club à -ses défaites mais à
sés victoires. C’est pourquoi je
souhaite bon succès à notre officiel
pour les quelques joutes qu'il aw
ra à jouer et surtout lors de sa
rencontre prochaine contre le mê-

me Séminaire à l’aréna de Joliette.

Réal Boucher, 12e Sc.

HOKEY
Belle victoire

du St-Ignace
St-Igmace défait Ste-Elisabeth à

leur festival au score de 5 à 3. La
glace fut passable à la 1ère période
qui se termina 1 à 1, après consul-

tation entre les deux clubs, on dé-

cida de finir la partie sans patin, le

St-Ignace mena tout le temps de la

2e et 3e période. Notre bon petit
joueur Constant Latour fue le hé-

ros de la joute avec ses trois buts.
Notre vétéran Desrochers un but,
trois assists et Lavallée, l'autre but.

Espérons que St-Ignace continuera
pour le reste de l'hiver.

V. €.

 

dré Audette dont la verve et l’hu-

mour furent fort remarquées.

Tous parurent enchantés de cet-

te belle soirée. On se promet de
se revoir l’an prachainetcette fois,
selon d’une source officielle, les

membres des différentes succursa-

les de la région se réuniront a St
Gabriel de Brandon. À l’année Le maître de cérémonie fut M. An-

Salon

128, rue Frontenac 
: Ow. = ; , ts ca

cr

PERMANENTES — TOUSGENRES DE COIFFURES
REINSTALLATION NOUVELLE DU SALON DE COIFFURE

DE MADAME J.-P. LESAGB-
— Uneexpérience de 15 ans —°

ENTIERE SATISFACTION GARANTIE.
A MACLIENTELE : ..

- Pour appointement appelez : 6-4:

porchaine.

Louise

BERTHIERVILLE
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pÉCÈS DE MME

NARCISSE FAFARD : —

Le 15 février est décédée pleu-
ment à l'âge de 65 ans et neuf

Pis Mme Narcisse Fafard, née
Talitia Morel. Son époux l'avait

précédé dans la tombe il y à qua-
tre ans, Elle laisse pour pleurer
sa perte, ses fils :
re Paul, c.s.v., de St-Louis de Gon-
zague de Beauharnois, Thomas,
gilbert, Robert, Paul-Etienne, Be-

poît et Louis-Joseph ; ses filles
Mme Jean-Marie Coutu (Marie-
Ange) de Sainte-Elizabeth, Mme
Adélard Mousseau (Oliva) de St-

Félix de Valois, Mlles Gilberte et
Monique ; ses belles-filles : Mme
Gilbert Fafard (Jeannine Pichet-
te) et Mme Robert Fafard (Lu-
cia Godin). Ses petits-enfants :
Henri-Claude Mousseau, Philippe
Coutu, Luc, Diane, Andrée, Ghis-
laine Fafard, un frère M. Joseph
Morel, ses beaux-frères : Cuthbert
et Alphonse Fafard,

Brousseau et Olivier Lavallée,
deux belles-soeurs © Mme Victor
Fafard et Hormisdas Brousseau ;
un grand nombre de neveux et
nièces, cousins et cousines. .
Les funérailles ont eu lieu ven-

dredi le 18 au milieu d’un grand

nombre de parents et d’amis. La
levée du corps a été faite par M.
A. Charpentier, curé. Le service
fut chanté par M. 1'abbé Vitalien
Fafard, curé de St-Viateur d’An-
jou et neveu de la défunte assisté
du Père L. Dufort, c.s.v. assistant
provincial de Joliette et de M.
l'abbé Paul Bourgeois, vicaire.
Les porteurs étaient neveux,

MM. Lucien et Julien Morel, Jo-
seph, Paul-Emile et Ovide Fafard,
Paul Lavallée. La collecte fut faite
par MM. Ovide Rousseau et Ar-

mand Lavallée, deux autres ne-
veux.

Au sanctuaire on remarquait la-
présence de distingués religieux :
M. le curé A. Charpentier, le R.
Père François Prud'homme, c.8.v.,
assistant Provincial de la paroisse
religieuse de Montréal ; le R. Frè-
re Blaise Laurier, c.s.v., directeur
des études de Montréal. le R. Frè-
re Lucien Huot, c.s.v., ass.-procu-
teur provincial, Montréal ; le R.
Père Jean- Livernoche, ¢.8.v., de
Joliette ; le R. Frère P. Lefebvre,
¢8.v., supérieur du Juvénat de
Berthier ; le R. Frère Ulric Mar-
tin, c.s.v., de Montréal, les RR.
Frères E. Doiron et Alfred Tou-
pin, c.s.v. du Juvénat de Berthier.
En outre, à l'orgue, le R. Frère
Barthélemy Valois, c.s.v., profes-
seur à St-Louis de Gonzague et le
R. F. Marcel Toupin, c.s.v., de
Joliette prêtèrent leur concours à
la messe harmonisée.

DÉCÈS DE M.
ADRIEN ROBERGE : —

À l'Hôtel-Dieu de Montréal, a-
près quelques jours de maladie est
décédé à l'age de 66 ans, M. A-
drien Roberge, ancien citoyen de
St-Cuthbert, son épouse née Alma
Manègre l'a précédé dans la tom-
be il y a deux ans. Il laisse dans
le deuil ses fils : Benoît, Armand,
Gérard, Alphonse et Rosaire ; ses
files : Mme F. Fréchette (Pru-
dentienne), Mme Benoît Chamber-
land (Madeleine), Mme René La-
voie (Majella), un frère M. J.-A.
Roberge de notre paroisse ; une
soeur Mme Adélard' Carufel (AIl-|
bertine) ; ses belles-soeurs : Mme
Raphaël Roberge, Mme Joseph Ma-
nègre de Berthier, Mme Edmond
Beaufort, ses beaux-frères, MM.
Victor et Cuthbert Manègre, M.
Alphonse Fafard. Leservice ‘eutHeu à l’église St-Chatles Garnier
et l'inhumation à Côte des Neiges.
À ces familles -éprouvées, nous

offrons nos plus sinoèrez condé
léances. CE 4

RETRAITÉFERMÉE.:—|
‘ Se my À enchantés

C'est bien dimanchsprochdinle[préchée par
27, que’ conithetceln Votre: re-

R. Frère Pier- |

Hormisdas

gens de Saint-Cuthbert. N'y a-t-il
pas moilleure. manière pour com-
mencer le carême, deux autobus
sont à votre disposition, aller et
retour. 75 chambres sont dispo-
nibles. ’

BAPTÊME: —

Le 19 février a été baptisé Jo-
seph, Lucien, Jacques, Daniel, en-
fant de M. ét Mme Félicien Drain-
ville (Lucienne Plante). Parrain
et. marraine : M. et Mme Lucien
Plante (M. Paule Plante). Por-
teuse : Mlie Jeannette Drainville,
tante de l'enfant.

VA ET VIENT : —

M. et Mme Albert Plante de
Ste-Thérèse. de Blainville en vi-
site chez M. et Mme Cuthbert
Plante.

M. et Mme Jules Brizard de
Montréal chez M. et Mme Oscar
Brizard.

Mlle Isabelle Fafard, g.m., de
Montréal chez ses parents M. et
Mme Désiré Fafard.

Mlle Georgette Chénevert, e.g.m.
des Trois-Rivières chez sa mère
Mme Antoine Chénevert, diman-
che dernier.

M. et Mme Denis Roy de St-Pie

de Bagot chez M. J.-A. Roberge,
dimanche dernier.

Mlle Marie-Berthe Clément de
Montréal chez sa mère Mme Hen-
ri Clément.

Mlles Jeanne Irène et Laurence
Bélanger de Montréal chez leurs

parents M. et Mme Léo Bélanger.

Mlles Jeannette Drainville et
Claire Vadnais institutrices à Bea-
constield, & Saint-Cuthbert en fin
de semaine. ot

 

ST-IGNACE
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NAISSANCES : —

GUEVREMONT — Le 19 février
a été baptisée Marie Rita Anne
Jasmine enfant de M. et Mme J.-
Etienne Guèvremont (Marguerite
Guèvremont). Parrain M. Damien
Guèvremont ; marraine : Mlle Hu-
guette Vaiois ; porteuse Mme Do-

nat Guèvremont.

PLANTE — Le 20 février a été
baptisé Joseph, Roger, enfant de
M. et Mme Marcel Plante (Lucien-
ne Latulipe). Parrain et marrai-

ne: M. et Mme Wilfrid Plante.
Porteuse : Mlle Marie Ethier.

DEPLACEMENTS : —

Mlles Claire et Marcelle Mar-

chand en fin de semaine chez M.
et Mme Simon Leblanc.
Mme Denis Blais de Montréal

samedi dernier chez Mme André

Benoît.
M. et Mme Philippe Plante de

St-Joseph de Sorel chez M. et Mme

Pierre Plante. :

M. et Mme Roland Blais chez

M. et Mme Jos. Moreau de Ste-

Philomène.

M. et Mme Rosaire Galien, di-

manche dernier chez M. et Mme

Azellus Courchesne.

M. et Mme Edouard Casavant et

leurs enfants chez M. et Mme Sé-

raphin Thibeault.

M. Paul Pépin de Batiscan, la

temaine dernière chez M. et Mme

Benoit Marchand.

RETRAITE FERMEE : —

Soixante-dix-neuf de nos ,hom-

tien’ ét jeunes gons sont revenus

de:la retraite fermée
le R. Père P. Forest,

OV. à IA maison Querbes de traite. fermée, :Romititwset--jtûnes
A CE

Joliette du 18 au 20 ‘février.

€ut:
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Lanoraie
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COURS DE
PRÉPARATION
AU MARIAGE: —.

Plusieurs jeunes filles et jeunes
gens de cette paroisse suivent les
cours de préparation au mariage,
donnés à l’école St-François de
Berthierville ; c’est la meilleure
manière de se préparer pourcette
grande vocation.

VISITEUR : —

Monsieur Antonin Boivin de
Québec de passage dans sa famille
et à Saint-Viateur en fin de se-|
maine.

CONFERENCE DE M.
J.-H. GAGNON : —

Le 15 février dernier, le cours
sur le Budget Familial, aux futurs
mariés, fut donné par Monsieur
J.-Henri Gagnon, agent d'assuran-

ces de Lanoraie. Monsieur Gagnon

était bien désigné pour ce cours

puisqu'il avait suivi différents

cours, dont le “Human Engeneer-

ing-Course”, le cours sur les ques-

tions ouvriéres du Centre Social

de l’Université d'Ottawa et deux

autres cours, dont il est diplômé,
donnés par The Great West Life
Assurance Co.

FAMILLE ÉPROUVÉE —

Lundi dernier, le 21 courant,

eurent lieu à Lanoraie, les funé-

railles de Mlle Irène Deslauriers
décédée jeudi le 16, à la demeure
de ses parents, après une courte

maladie. Mlle Deslauriers était la

fille de M. et Mme Gérard Des-
lauriers. Outre son père et sa mè-

re, elle laisse dans le deuil de
nombreux frères et soeurs. Cette

famille est bien éprouvée depuis
quelques années puisque M. et

Mme Deslauriers ont eu le mal-

heur de perdre deux grands gar-

cons et que M. Deslau riers lui-

même fur victime d’un ‘accident

qui le laisse invalide pour le reste

sa vie. À cette famille éprouvée,

Le Courrier et moi-même offrons
nos plus sincères condoléances.

WRIVINIVINIIVINININVT

Ile Dupas
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GRANDE SOIREE : —

Samedi soir dernier avait lieu

chez M. et Mme Philibert Chevalier
une grande soirée à l’occasion des

jours gras et en même temps re-
haussée du 16e anniversaire de

mariage de M. et Mme Camille

Courchesne. Les musiciens étaient

M. Benoît Richard guitariste et

accordéoniste, J.-Donat Moreau et
Eugène Fafard. Les invités étaient

M. et Mme Camille Courchesne,

M. et Mme Jean-Marie Sylvestre,

M. Jean Courchesne, M. et Mme
Irénée Courchesne, Mme Marcel
Denis, M. et Mme J.-Ernest Désy,

M. Paul-Aimé Désy, M. et Mme

L.-Jos. Désy, Mlle Lucie Paquette,

Mlles Annette et Gertrude Char-

bonneau, M. Réal Charbonneau,

Milles Denise et Réjeanne Lafer-

riere, Mlle Madeleine, M. Léon et

Victor Drainville, M. et Mme Jules

Courchesne, MM. André, Paul et

Gilbert Dzsy, Mlle Lucille Massé,

Mlle Annette, MM. Vincent-Paul,

Rodrigue et Roger Dandonneau.

Mlle Loulou Courchesne, Mlle Ju-

dith Fernet, M. Jacques Sylvestre,

Miles Laurette, Lucie et M. G. Al-

bert Degrandpré, M. RomainCa-

saubon, M. Etienne Désy, M.

1d.-Charles Courchesne, Mlles De-

nise, Nicole, MM. Jacques, Gérald

Courchesne, Mile Lise Désy.

Ils se sont tous bien amusés

avec chant musique et danse et

sont partis bien enchantés de leur

îllée. - :
ve Une invitée 

 
À LOUER

Une maison moderne de six ap-
partements avec stores compris et
cave en ciment. S'adresser à :
1, rue Daviault, Tél,: 6-3842,
BERTHIERVILLE, P. Q.

 

— PERDU —
Une toile de camion a été per-

due entre chez M. Bellehumeur
(la shop de bois) et chez M. Du-
montier de la Petite Rivière. Qui
l’aurait trouvée est prié de com-
muniquer avec M. DUMONTIER.

 

À VENDRE
A vendre moulin à scie station-

naire en parfaite condition avec
bassin pour chauffer le bois, près
de la route nationale dans le cen-
tre pour le bois mou et franc, en-
viron 100 milles de Montréal.
Prix : $16 000. Comptant deman-
dé : $6,000, balance $1,000 par
année. S’adresser à : J. M. AUBÉ,
10427 rue Bruchésie, MONTREAL.
 

LOGEMENT A LOUER
A 172, rue Montcalm, quatre

appartements, chambre de bain,
eau chaude et eau froide. S'adres-
ser à: 68 rue Iberville, Tél. :
6-3189 BERTHIERVILLE, P. Q.
 

— PERDU —

SECTION DES PETITES ANNONCES
Il y a quelque chose pour vous dans nos annonces classées

   
A VENDRE

Une propriété comprenant une
maison de 6 appartements, eau
chaude, deux hangars, jardin, ar-
bres fruitiers. Le tout garanti sur
tout rapport. Située sur la rue
Frontenac, No 283, Berthiervilte.
S'adresser .à : ROLAND BLAIS,
283, rue Frontenac, Tél. : 6-4346,
BERTHIERVILLE, P. Q.

 

A VENDRE
Maison neuve située sur la rue

De Blenvilie — Conditions faciles.

S'adresser 4 : DAUNAIS & TEL-
LIER, Tél. : 06-3774,

 

 

URGENT!
Journalistes amateurs demandés

pour représenter votre localité.
Ecrire: Département 31, "776 Jean-

Talon E., Montréal.   
À VENDRE

Set de salon, un lit, carosse de

bébé. Plusieurs autres articles d'a-

meublement. S'adresser à : Mme

EUGÈNE FRÉCHETTE, 46, rue
Frontenac, Tél. ; 64-4344, BER-

THIERVILLE.

 

AGENTS DEMANDÉS
Agents demandés pour vendre Une montre bracelet automati-

que a été perdue, jeudi le 10 fé-

vrier dans la ville de Berthier sur

l’une des rues suivantes : Fronte-

nac, Iberville ou Montcalm. Si re-

trouvée, s’il vous plaît, la rappor-

ter à l'hospice du Sacré-Coeur,

BERTHIERVILLE, P. Q.
 

TERRE À VENDRE

ser à: MLLE LUCIENNE

Quatre-vingts arpents de belle

terre à vendre à Lanoraie, avec
| bâtisses ou sans bâtisse. S’adres-

RI-
QUIER, LANORAIE, Cté Berthier.

ligne complète de. produits all-

mentaires, pharmaceutiques et de

beauté, ainsi que 125 nouveautés.

Bons territoires disponibles. Ecri-

Ive à : PRODUITS POPULEX Limi-

\tée, 5215, rue Berri, MONTRÉAL.

 

FOYER PRIVÉ

Situé en face d'un parc près du

fleuve. Place résidentielle pour

personnes Agdes. Appartements

chauffés, meublés ou non meublés.

S’adresser à: MME PAULINE

GODIN, 161, rue Frontenac, Tél. :

6-1273, BIERTHIERVILLE, P. Q:
 

À VENDRE

ton,

à: J.-PAUL FERNET,

Côte, Tél, :

SIROP

6 et 12

Des sacs de sucre vides, en co-

à 20 cts chacun. S'adresser

Grande-

6-4366, BERTHIER.

QUIUIQUUUITQUUTUVUTOUIVAUTVIUGUIOIVIUVIUE

@ POUR RHUME, COQUELUCHE, BRONCHITE —-

GOUTTES GOUPIL
@ POUR MAUX D'OREILLES — ADULTES ET ENFANTS.

ONGUENT GOUPIL
@ TRÈS EFFICACE POUR HÉMORROÏDES.

En vente partout dans Berthier et les olentours.

Service postal pour la campagne.
8305, rue CHATEAUBRIAND

AUUATUTASUTAWWAUSVATVAVAVAIVIVIWWWÉS

AU GARAGE

Poirier Automobile Ltée
Vendeurs autorisés

CHEVROLET & OLDSMOBILE

Encouragez nos annonceurs
WASNTNNNNINWITHIN

GOUPIL
ADULTES ET ENFANTS

MONTREAL, P. Q.
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SERVICE UNIQUE SUR LE
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VOLTS

 

 

 

   
  

   

bile. ‘

ciencieux. VOYEZ: Le seul garage en ville possédant le CUNI-
TUNER” qui se rapporte aux zones électri--
ques pouvant localiser en une seconde l'endroit
exact des troubles électriques sur votre automo-

Chose très importante avec la création du 12
volts sur les nouvelles voitures 1955.

SAUVEZ DU TEMPSET DE L’ARGENT

Confiez en toute sécurité le soin de votre automo-
bile ou camion à un personnel qualifié, courtois, cons-

Poirier Automobile Ltée
VENTE ET SERVICE

Rue Du Collège — Tél: 6-4404 — BERTHIERVILLE
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Le Ppoême

Sur le grand chemin, j'ai flâné.
Aux longs vents des cordages où

- mon -mavife m’entrainait
A travers les pays et les hommes.
Ivre d’expérience humaines, de

nouveautés, de bonheur inédit.
Jai flané.

Fo
fo
fo
fo
zo
fo
jo
fo
fo
fo
ie

J’aimais tant la vie, La vie dure, la
vie pleine, l’exaltante vie.

Celle qui vous bouscule et vous
porte; celle qui vous entraîne et
vous exaspère.

La vie claironnante d’un lever de
soleil dans le ciel éthéré d’un

 

  

LE COURRIER DE BERTHIER

…….e (Pour Vous, Madame 0...

Recette du Bonheur.

Dans chaque jour mettez:
douze parties de foi,
onze de patience,
dix de courage,
neuf de travail,
huit d’espérance,
sept de fidélité,
six de générosité,
cinq de bonté,
quatre de repos,
trois de prière,
deux de méditation,
une résolution bien choisie.

du 3Liner

Qui surgit de sa source au pire de
la course

Modérant les ardeurs insensées
d’un soleil têtu.

Et le repos au milieu du jour
Etendu sur la grève ou sur le haut

d’un rocher
Si près de la terre où la vie prend

racine.
J’aimais tout cela. Follement.
C’est pourquoij'ai flâné.

Fo
lo
ho
ol
of
of
ol
of
oo
le

ajoutez :
une cuillerée de gaîté,
un peu de plaisir,
une pincée de rire,

©
Sur le grand chemin, j’entendais

une voix

 

Programmede chaque jour

Si vous n’avez pas de scrupule,

matin d’été.

Une fleur, un caillou, l’odeur des
fugitivecedres, la

d’un arbre.
silhouette

L’ardeur du soleil sur les monta-
gnes altières.

> [a > .
L’enivrement d'un soir calme |

|Discrète et sans bruit
Qui murmurait des mots si doux

que mon ame en était follement
émue.

Au tournant des plaisirs, des in-
quiétudes et des joies

Au lendemain des fêtes qui me re-
trouvait seul

quand la lune esseulée s’épand Dans le silence de ma solitude in-
sur le lac entre les plis d’un clo-
cher.

féconde
Je l’entendais cette voix,

Le son grave de la pluie tombant| D’abord vagueet nonchalante, puis
monotone.

Et la mer. Oh'la mer. La calme
“tout a coup pressante et persis-
tante :

une tasse comble de belle hu-
: meur.

Versez dûns le tout de l'amour
et de la bonne volonté
et mêlez avec entrain . . .
Faites cuire à fond
dans un doux fervent.
Garnissez de doux sourires et

de joie.
Ensuite, versez tranquillement

joyeusement . . . généreuse-
ment, et

VOTRE BONHEUR EST AS-
mer.

La mer qui giffle et la mer qui
gronde

La mer qui brusque les rochers.
La mer immense où s’étend l’infini.
Kaimais tout cela. Eperdument.

La voix remplit tout mon âme et SURE !
son écho retentit avec violence.
 

Je me fâchai. Je voulus la faire tai-
re, l’écraser de ma main déci-
dée comme l’onfait avec un pou.;
Inutile.

ce, bonne,
comme Dieu lui-méme.

Et moi, je flénais.
  C’est pourquoi, j'ai flâné.

J’aimais la senteur du pain crous-
tillant tout chaud encore de sa
sortie du four.

Le -fruit juteux entre les
gourmandes.

La randonnée joveuse a travers
champs et bois, si longue et fa-
tigante que le soir nous retrou-
vait sans force et sans élan.

Et cette eau pure et froide au tour-
nant d’un chemin. |

dents

 

  

 

   

  

Galo

‘Robin Hood:
possueépis

 

Je voulus alors l’enfermer sous ver-
rou; prisonnière sans pain ni
feu, elle se lasserait peut-être. Seigneur, ayez pitié des flâneurs
Rien.

La voix parlait toujours. clairement
Je mésuis fait suppliant. Je la{Mais qui ont peur de vous.

dorlotai afin de l’'endormir et de
lui lier pieds et mains. gneur,

C'était un appel mystérieux venant |Ces flâneurs de grands chemin.
troubler mes rêves et compro-|lls feront d’excellents ouvriers
mettre mon bonheur.

Je voulais m’en débarrasser. Elle cesse leur flânerie.
revenait toujours, patiente, dou-! (Yvon La France C.S.C.

des flâneurs.

  

|
“CET OEUF FRAIS" que vous ajoutez vous-

«Mi même aux mélanges à gâteaux Robin Hood

vous assure un gâteau plus frais . . . qui reste

frais plus longtemps.

 

 

   

compréhensive

C’est pourquoi j'ai écrit le poème

De ceux qui entendent votre voix

Employez-les à votre vigne, Sei-

Pourvu que sur le grand chemin}

ees,

  ‘

JEUDI, LE. 24 FÉVRIER 1955
—
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— DANS LE SUD
Un bon petit séjour en Floride est devenu une démangaison pério.

dique pour plusieurs. Bon nombre de Canadiens n’assure.I ! 4 nt leur servi
w'en allant oublier les rigueurs de notre hiver sous le c pueq aud soleil de

Miami.
Les premiers symptômes commencent à se faire sentir un eu

avant les Fêtes, pour s’aggraver après et tout le long du mois de janble.
les frileux émigrent . . . Ils vont se faire rôtir la couenne au soleil ef
se graver de vitamine, tout en ayant l'impression qu’ils sont devenus
quelqu’un. r

Adieu les fourrures, les chauds
d'été avec joie...

Cette année, le voyage en Floride sera plus profitable que par le
passé. Je sais bien des Canadiens qui, après s’être prélassés pendan
quelques semaines sur des plages ensoleillées, ont connu les dégâts que
peut occasionner sur l'organisme un brusque retour en plein hiver:
rhume interminable, bronchite, frisson incontrôlable, et cela jusqu’au
retour des beaux jours, si tardifs par ici.

Eh bien, cette année, aucune complication du genre à redouter. Le
mercure de cette péninsule hospitalière qu'est la Floride a frisé quel
quefois le zéro, la bise y souffle avec ardeur; les Canadiens quise-
raient sujets à la nostalgie ont l’impression d’avoir apporté avec eux
un petit quelque chose de leur pays natal.

Allez-y tous en Floride, Messieurs, Mesdames . . . Ce sera l’occa-

.
lainages, on revise sa garde-robe

[sion unique d'apprécier ce qu’il y a de bon chez vous: le chaufjage
central, les couvertures chaudes, les vêtements appropriés .. .

Il n’y aura donc toujours que l’absence pour nous faire apprécier
nos bienfaits présents!

MADELEINE

eee ble pour la séch à

LA COLONNE DE lapeau.Car les peauxsèchesson,
plus que les peaux grasses, expo-

€ sées au divers accidents épidermi-
out ques. Là encore la propreté extrè-

* we” me s’applique et les ablutions de-
\ANC vraient se faire à l’eau tiède. Celles

   
    

dont la peau est exceptionnelle-
mentsèche, je recommande l’usage

‘ occasionnel d’une crème-de nettoy-
| age avant les lavages à l’eau tiède
puis de les faire suivre d’une appli-
‘cation d’une crème fond deteintle
jour, et, le soir, d’une crème de
nuit vitaminée. I] importe de s’ef-
forcer de rendre à la peau son
onctuosité normale, pour redon-
ner à la peau les huiles quele froid
et le vent ont asséchées. C’est pour-
quoi je recommande les massages
du visage avec une crème onctueu-

Diplômée de

l'Université

de Beauté

de PARIS.    
Pour combattre
la sécheresse
de la peau

oe © ah
Commeje vous l’ai déjà dit, le|se vitaminée et d’en étendre une

froid de nos hivers est en partiel (suite à la page 12)

 

Seul 1e savon PALMOLIVE
fait avec des huiles de beaute surfines-

est assez DOUX
pour protéger

 

9500 expériences prouvent que le

savon Palmolive est le plus doux

Le Savon Palmolive convient

mieux à votre épiderme parce
qu'il est le plus doux de tous les

savons de toilette de qualité.

Adoptez le savon Palmolive—

il est fait avec des huiles de
beauté surfides pour vous aider
À conserver ce teint d'écolière!

 

    
   

   

 

SEUL LE SAVON PALMOLVE VOUS OFFRE CES 5 AVANTAGES:
1 Fait avec des huiles de beauté surfines
2 Le plus doux de tous les savons de beauté
3 Meilleur pourles soins de l'épiderme
4Mousse onctueuse et abondonte
S Nouveau parfumey

. © 
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11.00—Bulletin de nouvelles

MARDI, fer MARS

11.00—Bulletin de nouvelles

quoi, LE 24 FÉVRIER'1985,

PETTTLLONYCVT
. - 28s .0,0 3: £a Semaine à la Télévision :|

SIAL SUVUNE

CBFT MONTREAL — Canal 2 MERCREDI, 2 MARS

3.00—Musique
5.30—Ile aux Trésors

6.00—Musique
7.00—Ce soir à CBFT
7.15—Télé-Journal

7.30—Fiim ~
7.46—Encyeclopédie sportive
8.00—Pays et merveilles
8.30—La Famille Plouffe
9.00—Lutte

110.00—Vive 1a Compagnie
10.30—C'est la Loi
11.00—Bulletin de nouvelles

A l’affiche demain

pIMANCHE, 27 FÉVRIER

2,00—Musique

300—Hockey de chez nous

{45—Le Babillard
5.30—Pépinot
6,00—L'actualité

6.30—Film
5.45—Sur le Vif

7.00—Le Feu sur la terre

7.30—Le manteau d'Arlequin
3,00—Clair de lune
3.30—Opérette

9,00—Nez de Cléopâtre
9,30—Télé-théâtre

11,00—Bulletin de nouvelles
A l'affiche demain

: JEUDI, 8 MARS

2.00—Musique
3.00—Réêve, Réalité
4.00—La Cuisine de la Bonne

Humeur

4.15—Musique
5:30—Clut des 16 /
6.00—Musique
7.00—Ce soir à CBFT
7.15—Télé-Journal

T7.30—Toi et Moi
7.45—Croyez-le ou non

8.00—Les Idées en marche
8.30—L'Heure du Concert

9.30—Anne-Marie

;10.00—Long métrage

11.30—Bulletin de nouvelles
A l'affiche demain | A l'affiche demain

LUNDI, 28 FÉVRIER

3,00—Musique

5,30—Les Récits du Père

Ambroise

¢.00—Musique

7.00—Ce soir & CBFT

7.15—Telé-journal

7,30—Weston présente

7,45—Rollande et Robert

8.00—14 rue de Galais

8.30—Shalimar

3.00—Porte ouverte

9.30—Long métrage

 
3.00—Musique

5.30—La Boutique fantasque

6.00—Musique

7.00—Ce soir à CBFT

7,15—Talé-journal

2.00—Musique

|

7.30—Suivez le guide 2 |

i

|

5.30—Grenier aux images

6.00—Musique

7.00—Cesoir à CBFT

7.15—Télé-Journal

7.30—Film
8.00—Le Sport en revue

8.30—Science en pantoufles

9.00—Reflets

9.30—Télé-Policiers
0.00—Trente secondes

0.30—Conférence de Presse

7,45—Vous êtes témoin
8.00—Michèle Tisseyre

8.30—Le Survenant

9.00—Images d'art

9.30—Long métrage

1
A l'affiche demain i!

LA CAISSE POPULAIRE
DE BERTHIERVILLE

EST VOTRE CAISSE

4% PAYE SUR LE CAPITAL SOCIAL  

  

 

LE NOUVEAU “Southbridge”

RCA VICTOR
—.. 1955
+ Superbe modèle console
21” à nouvelle ‘Image
Profonde”’.

e Système de circuit,
‘Moniteur Magique
Super-Sensible.

e Etonnant ‘’Barre-Images”.

e Riche système sonore
“Gosier d'Or”.

« Magnifique meuble, de
dessin Contemporain, au
fini grain de bots.

$389.95
seulement, en beau fini noyer.

cher on finis‘acajov

Un peu Bltne cérusé.

J. A. LAFOREST LTÉE
TABLEAUSSIBASQUE$239.95

-Céläne comprend pas l'installation

30 FRONTENAC — TÉL. 6-4350 — BERTHIERVILLE
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LE COURRIER DE ‘BERTHIER
11.00—Dernières nouvelles. 1A l’affiche demain

SAMEDI, 5 MARS

11.00—Concert pour la Jeunesse
3.00—Musique
5.00—Tic Tac Toc
5.30—L'écran des jeunes
6.00—Musique
7.00—Ce soir à CBFT
7.15—Télé-journal
7,30—Colette et ses Copains
7.45—Film
8.00—Aux 4 coins du monde
8.30—Regards sur le Canada
9.00—Chacun son métier
9.30—Soirée du hockey

Chicago-Canadiens
10.30—Le Point d'interrogation
11.00—Dernières nouvelles
11.02—Reprise Long Métrage

—_—

CBMT MONTREAL — Canal 6

DIMANCHE, 27 FEVRIER

10.55—Today on CBMT
11.00—Chureh Service
12.00—Crossroads
12.30—This is the Life
1.00—Country Calendar
1.30—Int. Hockey
2.30—Ray Bolger
3.00—Youare there
3.30—Burn and Allen
4.00—The Playhouse
4.30—On the Spot
5.00—Small Fry Frolics
5.30—Pepinot
6.00—Exploring Minds
6.30—My Favourite Husband
7.00—Our Miss Brooks
7.30—CBC News Magazine
8.00—Toast of the Town
9.00—Four Star Playhouse
9.30—Showtime
10.00—Scope
11.00—CBC News

11.05—This Week
11.30—In the Common Interest

LUNDI, 28 FÉVRIER

3.00—Musique
3.55—To-day on CBMT
4.00—Zoo Quest

4.15—Junior Science
4.30—Youth Takes a Stand
5.00—Hidden Pages

5.30—Howdy Doody

6.00—Our Town

6.15—Bill Corum

6.30—Tabloid
6.50—News

7.00—The Star and the Story
7.30—Living

8.00—Sid Ceasar

9.00—Dragnet

9.30—Mr. Showbusiness

10.00—Studio One

11.00—CBC News

11.15—International

Championships
Hockey

MARDI, 1er MARS

3.00—Musique

3.55—To-day on CBMT

4.00—Find a Hobby

4.15—How About That

4.30—A Walk with Kirk

4.45—The World through Stamps!

65.00—Lei’s Go To The Museum

5.30—Howdy Doody

6.00—Eddie Cantor Show

6.30—Tabloid and Weather
6.50—CBC News ,

7.00—Abbott and Costello

7.30—Dinah Shore

JEUDI, 3 MARS

10.30—Passeport to Danger
11.00—CBC News
11.15—International Hockey

VENDREDI, 4 MARS

1.15—International Hockey
Championships

10.00—Gillette Cavalcade of
Sports

10.45—Sports Magazine

:11.00—CBC News

11.15—International Hockey

Championships

SAMEDI, 5 MARS

3.00—Musique

4.25—Today on CBMT

4.30—Mickey Rooney

5.00—Children’s Corner

5.30—Disneyland

6.30—Canadians in Khaki

6.45—CBC News

7.00—LiYe is worth living

7.30-—Holiday Ranch

8.00—Juckie Gleason Show

9.00—On Camera

9.30-—Hockey N.H.L.

Chicago-Canadiens

|10.45—Re : Fraynes

11.00—CBC News

11.10—Billy O'Connor

11.25—Lutte de Chicago.

3.00—Musique
3.66—Tc-day on CBMT
4.00—The Earth and its People
4.30—Telestory Time
4.45—Hobby Workshop
5.00—Let’s Make Music
5.30—Howdy Doody
6.00—Janet Deane
6.30—Tabloid and Weather
6.50—Naws
7.00—Star Showcase
7.30—Dinah Shore |
7.45—Pot-Pourri
8.00—Press Conference
8.30—Amos ‘n’ Andy |
9.00—Foreign Intrigue

9.30—Kraft Theatre

 
Championships
 

- Rafraschit
3.00—Musique

   

 

4.25—To-day on CBMT

4.00—Mr, Wizard sans
4.30—Children’s Corner ‘alourdir
5.00—Maggie Muggfns ,
5.15—Uncle Chichimus

5.30—Howdy Doody

6.00—This is your Music

6.30—Tabloid

6.50—News

7.00—Window on Canada

7.30—Living

8.00—Red Buttons

8.30—The Plouffe Family

9.00—F'rigidaire Entertains

9.30—Dear Phoebe  
 

Réparation de lunettes

EXAMEN DES YEUX

Léo-Paul TROTTIER
OPTOMETRISTE ET

OPTICIEN

 

 

! Achetez le carton de
6 grosses bouteilles

1634 est, Mt-Royal,

MONTREAL, P. Q.

FR. 1658 |, “ur
 

 
 

L'HÔPITAL DAIGLE
AU SERVICE DE LA REGION

 

Service d'infirmières
licenciées sous la

surveillance de médecins.
Pouponnière et Garderie

d'enfants

Pension pour Dames
et Messieurs

pour repos ou convalescence

Service d'ambulance

SPÉCIALITÉ:

MATERNITÉ PRIVÉE
pour femmes ou

filles-mères     
 

EN TOUTE SECURITE VOUS POUVEZ VOUS ADRESSER A

L'HÔPITAL DAIGLE
ST-NORBERT — Tél.: 6-3000 — Cté BERTHIER, P. Q.   
 

 
 

Horaire pour Montréal

BRISSETTE & FRÈRE
RUE MONTCALM, BERTHIERVILLE — TEL: 6-3795

  7.45—Big Time in Sport

8.00—Bub Hope

10.30—Make a Match

11.00—CBC News

11.15—Internationa! Hockey

Championships

MERCREDI, 2 MARS

3.00—Musique

3.55—To-day on CBMT

4.00—What in the World

4.30—Super Circus

5.00—Folk Songs

5.30—Hdwdy Doody

6.00—Guy Lombardo Show
6.30—Tabloid and Weather

6.50—News
7.00—Life with Elizabeth
7.30—Living
8.00—Vic Obeck
8.30—Liberace

9.00—Ford Theatre
9.30—Onu Stage

10.00—Medië

10.:80—Burns Chuckwagon   11.00—CPC News

9.00—Pick the Stars i
9.30—G. M. Theatre

Tous les jours, excepté samedi et dimanche

Depart de St-lgnace de Loyola 7.45 A.M.
Départ de Berthierville 8.00 AM.

. SAMED! SEULEMENT
Depart de St-lgnace de Loyola 7.45 A.M.
Départ de Berthierville 8.00 A.M.

DIMANCHE 5 PM
Départ de St-lgnace de Loyola 6.45 P.M.
Départ de Berthierville 7.00 P.M.

DEPART DE MONTREAL Ç
Tousles jours, excepté le samedi

Départ du terminus 5.30 P.M.
Samedi

10.30 A.M.
: DIMANCHE
|| Déport du terminus 10.30 P.M.

LE PALAIS DU COMMERCE
: (Terminus)
1700 RUE BERRI, MONTREAL — TEL.: MA. 7062

Pour autres informations, adressez-vous à:

BRISSETTE & FRERE
BERTHIERVILLE Tél: 6-3795

Départ du terminus 5.30 P.M.

Rue Montcalm,    5
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. cieux qu’est la santé, le recouvre-

 

PAGE 10

Lettre du

‘Docteur

LA SANTÉ EN

 

LIGNE DROITE
Charlatans, Rebouteux, etc.

par Fernand

Tout homme sensé admet que la

santé est un grand bien — le plus

grand bien matériel qui soit. Et

cependant il se trouve des êtres

pour se comporter envers ce bien
précieux, comme de véritables en-

fants.

Une des raisons qui explique

mais ne justifie pas cette bé-
tise des hommes, c'est — relative-

ment au sujet traité dans cet ar-

ticle — leur goût du merveilleux.

Personne ne songerait à les

chicaner pour cet attrait s’il ne les

conduisait qu’à la reconnaissance
de la puissance supérieure, par-
tout présente ettoujours , bonne
qu’est Dièu. Mais l’homme a aussi
tendance à attribuer à l'homme un

pouvoir qui n'est donné qu’à Dieu.

Charlatans, rebouteux, etc.

Et, c'est ce qui arrive quand on

confie sa santé à des êtres aussi

dangereux et irresponsables que

des charlatans, des rebouteux, des

‘“septièmes’’ et tous ces guéris-

seurs de même acabit.

Qui ne se souvient des innom-

brables guérisons attribuées à un

certain monsieur d’une certaine

ville que vous savez ? Ou encore

des ‘‘miracles’’ multiples de cette

digne femme d'un autre certain

village que vous savez également?

Des milliers de pèlerins se sont, à

cette époque, précipités littérale-

ment pour obtenir des faveurs ou

simplement pour être les témoins
des merveilles opérées, .

Que des gueux — par souci d’é-

conomie, ou encore des pauvres

ignorants ou des individus à quo-

tient intellectuel peu élevé se

soient laissés entraîner par cette

vague d'hystérie collective et de

curiosité, passe encore ; mais que

des gens instruits et intelligents

aient ajouté foi à toutes ces bali-

vernes, voilà de quoi étonner et

faire réflechir longuement.

Sorciers de village

Mais il n’y a pas que les char-

latans dont la réputation attire

les foules, il y a aussi ceux, plus

discrets, qui travaillent sur une

échelle moins étendue, et qui sont

des espèces de sorciers de village

ou de quartier. Et ce ne sont pas

les moins dangereux. lls réussis-

sent ordinairement par une sorte

d'envoûte.nent à capter la con-

fiance des gens et n'hésitent pas

bien souvent à recourir au chanta-

ge. lis traitent les maux les plus

simples comme les maladies les

plus graves avec la même désin-

volture, au moyen des mêmes pro-

cédés : incantations, décoctions

d'herbes sauvages, tisanes de

“crottes’’ de mouton, cataplasmes

de ‘‘bouses’’ de vache, etc, lais-

sant ainsi sans traitement adéquat

des maladies réelles dont les con-
séquences peuvent aller jusqu’à la

mort de l'individu.

Médecin, chirurgien, hôpital

Le médecin, le chirurgien, les

hôpitaux, les médicaments, peu-

vent effrayer de prime abord, à

cause des déboursés impression-
nants qu'ils supposent ou qu’ils

appellent. Mais qu'est-ce en som-

me qu'un peu d'argent, que beau-

coup d'argent même, en comparal-

son de ce trésor infiniment pré-

ment de la santé ? Et puis, en y

songeant bien, est-ce que ça coûte

tellement plus cher après tout de

payer une consultation, des médi-

caments et même des frais d'hô-

pital que de compromettre. parfois

irrémédiablement, sa santé ?

Par ailleurs, en face d’une ma-

ladie grave ou faussement dite in-

curable, n'est-il pas de la plus vi-
tale importance de faire faire un

diagnostic sûr ? Et quand on sait

Ethier, M.D.

scientifique, la plupart des mala-

guéries parfaitement, comment

peut-on, sous prétexte d'économie

ou de tout autre prétexte, s’en re-

mettre à un charlatan ? Naïveté

inconcevable.

Chiropraticiens

Par association d'idées, nous

sommes amené à dire un mot de

ces “amoureux’’ de notre échine.

Sous des dehors savants, ces gens

se proposent comme les guérisseurs

assurés de tous les maux. Mais

voyons. Ca que des savants authen-

tiques ont pris des siècles à obser-

dies prises à temps, peuvent être!

LE COURRIER DE BERTHIER

fixer (etpas toujours définitive-
|ment), cés adorateurs de notre
l colonne l'auraient saisi en un clin
‘d'oeil... Et par de simples et
multiples ajustements ils pour-

‘raient réussir à enlever toutes nos
tumeurs et tous nos bobos ? Soyons

sérieux. Peut-être ces moyens
réussissent-ils à prévenir les ma-
ladies, mais alors de quoi mour-

rons-nous donc ?

i Conclusion

Sommes-nous tentés d’être ‘à
la page”, de démontrer notre é-
lmancipation ou tout simplement
‘d’entrer en révolte ouvertecontre
le régime établi... alors, arrê-
itons-nous un tout petit instant à
réfléchir et ayons la sagesse de re-
connaître que toutes les expérien-
ces que nous pouvons faire subir

à notre corps, peuvent avoir des
répercussions trop sérieuses pour

que nous les tentions sans ré-

flexion.

Rappelons à tous ceux qui se-

raient enclins, par ignorance ou

par sottise, à consulter quelque

guérisseur à ‘bon marché ou soi-
disant savant’, qu’il importe de

i A
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Inspirons ;
voient juste, la pensée de se faire
un devoir d'éclairer les borgnes et
les aveugles en leur indiquant la
meilleure route à suivre, LA ROU-
TE EN LIGNE DROITE.

 

ST-BARTHELEMY..
(suite de la page 4)

un simple examen en francais,
grammaire et mathématique an
mois de septembre au collége, nous
donne des notes comme 43% et
37%, ete. Bt pourtant, ils avaient,
selon les examens de l’institutrice,
des notes d'oiseaux rares. Voilà
pourquoi je suis et je serai tou-
jours pour des examens de promo-

tion, et voilà pourquoi certaines
Institutrices ne veulent pas de ces

examens.

Je reviens à mes moutons : lors-
qu’un enfant intelligent échoue en
classe. Il faut faire un examen
médical complet. L'enfant, pour
faire sa classe, doit être en santé.
Si un enfant en classe est incons-
tant, peu empressé à se mettre au
travail, c’est qu’il n’est pas suf- peser les conséquences de ses actes 

ver, à analyser, à comprendre et à

  

 

 

électrique

a
=

appareils
eau, lessiv 

qu’aujourd’hui, grâce au progrès

  

Si vous installez une nouvelle entrée

de 100 ampères. 115/220 volts.

Si vous ajoutez à votrefilerie lescircuits
nécessaires pour alimenter de gros

avant de les poser.

=— souvent?

chauffent-ils trop
ment?

La

)LD)

= Vosfusibles sautent-ils

Votre grille-pain et
votre fer à repasser

fisamment en santé. La bonne san-

enfin, A-.ceuxqui}
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‘ Gombiende fautes d'hypià.
la sedes parentsi 4rents portent-ils une &
clale & d'alimentation;not296qualité de nourriture, repag fogullers, etc... Jo reviendraijour sur: la nourriture NÉCess,à l’écolier. Les vetllées Prolon iyle sommell insuffisant, le mac
’exertice font que 1’

ble toujours tatigué,saut élanpour l'étude. mn
à Survellles donc les tr
ocriniens, les migraine ,

bles de croissance, les ‘états ot
miques. Le traitement médical|
méliorera les résultats scolaires.Seul un médecin devra prescrire \,
régime et les médicaments appro.
priés. La voisine qui connaît tout,
l’épicier, le vendeur de Poivre la
corsetière n'ont pas un gros courspour vous renseigner et améliorey
vos enfants.

oubles en.

Pierre Chauveau, M.D.-
Le Canada possède une grande

variété de poissons d’eau douce et
d’eau salée. Cet aliment nutritif
contient du calcium, de Piode et
d’autres minéraux ainsi que des
protéines et des vitamines. Il doit 

té permet de s'adapter à la vie.

donc être servi aux repas au moins
deux fois par semaine.

  
      

  

 

lente-   brancher

lumière faiblit-elle quand
vous branchezun appareil?

Voilà autant de signes que votre filerie estinsuffisante. C’est que les
nombreux appareils dont vous vous servez exigent plus d'électricité
que votre filerie actuelle ne peut en donner. Unefilerie inadéquate
coûte du temps et de l’argent, diminue le rendement de vos appareils
et comporte des dangers d’incendies et d'accidents.

 

d’une puissance minimum

électriques: poêle, chauffe-
euse, sécheuse, etc.

Si vous devez encourir de menus frais
de menuiserie et de plomberie occa-
sionnés par l'installation d’appareils
électriques.

~

Manquez-vousde sorties
et d’interrupteurs?

Devez-vous déconnecter
un appareil pour en

   
    
      un autre?

 

      
       

  

 

LA SHAWINIGAN. ..VOUS AIDERA À FINANCER
L'INSTALLATION D'UNE FILERIE ADÉQUATE!

PROFITEZ DES MAINTENANT DE TOUS LES AVANTAGES DE L'ÉLECTRICITÉI

Voici une occasion magnifique d’installer une filerie adéquate, de
toute sûreté, dans votre maison ou votre ferme. Profitez aujourd’hui
mêmede l'offre que nous vous faisonset vous aurez tousles avantages
de la vie moderne, grâce à l’électricité. La Shawinigan vous didera à
financer, jusqu’à concurrence de $350, l'installation d’une filerie
moderne dans les cas suivants:

Tous les propriétaires actuellement desservis par la
Shawinigan peuvent bénéficier de ce financement.

Pour deplus amples renseignements, consultez votre entre-
preneur en électricité ou le plus proche bureau de la
Shawinigan.

PROWÂTER AND POWER CO
AU SE
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‘ Le et chacune d'ellésest ntiméro-

go, LE 2

éthode particulière de f

Une M avancée permettent
bas prix par une coopérative.

Un mode de financement parti-

aller allié à une technique des

us avancées ont fait le succes

a expérience à peu près uni-

que en son genre en matière de

construction de maisons unifami-

Hales & prix modique, & Arvida.

Une coopérative fondée par des

membres du Syndicat des ouvriers

de l'aluminium d’Arvida (CTCC)

a réussi à construire, depuis le

mois d'octobre dernier, 30 mal-

sons de 26 sur 50 pieds, compor-

tant 6 pièces et un sous-sol habi-

table, avec revêtement extérieur de

pierre de granit, a des cbnditions

exceptionnellement favorables.

Chaque coopérateur fournit un

dépôt initial de $435, quelques cen-

taines d'heures de travail et peut

ensuite acquérir une maison au
coût de $8,000 remboursables en

25 ans, à raison de $49 par mois.

Les plans actuels de la coopéra-

tive comportent la construction de

100 maisons, mais plus de mille
demandes ont été faites, a révélé

M. À. Pednault, agent d’affaires du
Syndicat et l’un des organisateurs

de la coopérative.

Le financement

Cette dernière est juridique-

ment indépendante du Syndicat, a

dit M. Pednault, mais elle peut
faire un emprunt initial et tempo-

raire, emprunt que garantit le
Syndicat au moyen de son. fonds
de défense professionnelle.

“Ce que nous avons fait, tout
autre groupement peut le faire, a

dit M. Pednault, et nous serions
très heureux que d’autres bénéfi-

cient de notre expérience. Il suffit

qu'un groupe de personnes forment

une coopérative et qu’un organis-

me quelconque, syndicat, munici-

palité ou tout autre, garantisse les

emprunts de cette dernière et que

la construction se fasse suivant

notre techiiique de préfabrication.”

La coopérative d’Arvida une

fois form“e, a réalisé un emprunt

de $100,400 A la Caisse Populaire
locale ave~ la garantie du syndi-

cat. Cette somme a permis la cons-

truction d'un certain nombre de

maisons ot on a pu, ensuite, em-

prunter d'une compagnie d’assu-

rance $8.000 pour chacune d’elles,
sur hypothèque. Ce deuxième em-
prunt fait avec la garantie de la
Société centrale d'hypothèque et
de logement permet de rembour-

ser le premier. Cette hypothèque
est ensuite transférée à l’un des
coopérateurs qui devient proprié-
taire de la maison.

Jusqu'à présent, il a fallu 1,000
heures de travail pour chaque mai-
son, mais on croit qu’à l’été on
peurra construire une maison avec
800 heures de travail.

La technique
; La technique de construction a
êté mise au point par le directeur
des travaux de la coopérative, M.
J.-A. Tremblay.

Ce dernier nous a déclaré qu'il
songeait depuis longtemps à cons-
truire des maisons solides et bien
faites à un prix réduit. Il à ajouté
Qu'il avait réalisé son rêve en met-
tant le métier de menuisier à la
portée de n'importe quel ouvrier
grâce à un outillage moderne et à
Unsystèma de préfabrication. Jus-
Qu'à présent, on n’z utilisé que
cinq ouvriers de métier pour 100
Coopérateurs. ’
Une fois les plans établis on a

Construit un atelier dans lequel .ôn
à placé -des scies mécaniques sur
Tails pouvant être ajustées pour
tailler toutes les pièces de bois et
divers autres outils. v
On taille alors leg piècesensé-

on 8 aussi construit une gfande
plate-formesur Inquelle des. tra-cés indiquent l'emplacement et le

A  
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inancement et une technique
des constructions à

numéro de chacune des pièces des
murs. N'importe quel ouvrier non
spécialisé peut prendre une pièce
et la fixer. Il n’a qu’à manier le
marteau.

La charpente du mur est ensuite
placée sur le faux plancher de la:
maison à construire. On y pose les
planches, puis on met le mur en
place. On fait ensuite le toit, on

pose le plafond et le revêtement
intérieur. Les divisions intérieu-
res sont également préfabriquées
et sont entrées dans la maison par|;

une grande fenêtre conçue à cet
effet.

Cette méthode de travail, selon 

v
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rmation Ouvrière
Expérience unique en son genre

réalisée à Arvida
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D'ASSURANCE-CHÔMAGE
Communiqué

La Commission d'assurance-chô-|
mage. a annoncé aujourd'hui les
services spécialisés qu'elle a établis |
afin de satisfaire aux besoins de
l'industrie de la construction lour-
de et, en particulier à ceux des en-
trepreneurs occupés à l'aménage-
ment de la voie maritime et de
l'énergie du Saint-Laurent qui vou-
dront. retenir les services des can-
didats les mieux qualifiés pour ré-
pondre à leurs besoins en main-
d'oeuvre. ;

Des agents de placement travail-
lent depuis quelques mois à l’éta-
blissement d'un bureau central de
placement qui répondra aux besoins

 
lourd et ajouté à des films sur di-
verses entreprises de construction
lourde, constituera le point de dé-
part d'un cours destiné à tous les
agents de placement dans les bu-
reaux du Service national de pla-
cement. Des employés de la forma-

sultation avec la régie de l'aména-| tion du personnel de la Commission
gement de la voie maritime et de |d'assurance-chômage donneront des
l'énergie afin de déterminer d'a-:cours dans tous les bureaux afin
vance ses besoins. Il est possible de |d'assurer le recours aux meilleures
prévoir les effectifs nécessaires plu-| méthodes de sélection.
sieurs semaines d'avance et tous les! Le bureau central de placement
bureaux locaux du Service national a établi des formalités et des archi-
de placement seront tenus au cou-;ves afin de pouvoir répondre sans
rant de ces besoins. Les demandeurs retard aux demandes de main-
d'emploi peuvent toujours se ren- | d'oeuvre et aux demandes d'emploi.
seigner en s'adressant au bureau du| L'Hydro-Ontario a déjà placé, de-
Service national de placement le puis quelane temps, un agent de
plus proche. Cette façon de procé-| placement d'expérience au bureau
der éliminera maintes difficultés : (de Cornwall du Service national de
les candidats épargneront les frais! placement et il sert d'agent de liai-
qu'ils auraient à faire s'ils de-|son auprès des entrepreneurs. Il est
vaient s'adresser à prévu que la régie de la voie mari-

ISSION

 

M. Tremblay, permet une très des employeurs occupés à l'aména-
grande précision et une rapidité gement de la voie maritime et de
extraordinaire. Toutes les pièces l'énergie. Le b 1d 1

boi . | gle. pureau central de pla-

de bois sont taillées à la perfection icement du Saint-Laurent fera la sé-
rice aux scies mécani ,8 niques et lection des ressources en main-n'importe quel ouvrier peut les ,, .

assembler rapidement grice aux d'oeuvre après que les bureaux du
tracés sur la plate-forme. Service national de placement au-

Les fondations des 30 maisons font soumis les chercheurs d'em-
ont été faites en trois semaines et ploi à une entrevue. Le bureau cen-
tous les murs ont été préfabriqués tral de placement constituera ainsi
on = jours avec 2b hommes, 8e- ype véritable réserve de main d'oeu-
on M. Iremblay. vre et comblera les offres d'emploi
Les ouvriers sont les coopéra- d A

.des entrepreneur -
teurs eux-mêmes, sauf les 5 hom-; _. P 2e s en quête de tra

vailleurs spécialisés ou non spé-
mes spécialisés. | ete, ra

cialisés. En plus de satisfaire aux

preneurs intéressés ‘à l'entreprise,
tout en conservant la liberté de sol-
liciter n'importe quel emploi ; d'au-
tre part, l'affluence des candidats

échaperont à l'encombrement et
aux difficultés de toutes sortes.

sera contrôlée et les candidats de
même que les localités intéressées

à tous les entre-
time fera une nomination analogue.

Le bureau central de placement
publiera de temps à autre des com-
muniqués qui, ajoutés à la documen-
tation à jonr fournie à tous les bu-
reaux locaux du Service national
de placement, assureront aux de-
mandeurs d'emploi dans tout le

La Commission d'assurance-chô-|Canada une source constante de
mage n'a ménagé aucun effort dans, renseignements concernant l'em-
la mise sur pied de ce service spé- ploi. cial. Elle a embauché un personnel| En établissant le bureau central

du plus haut calibre pour le bureau: de placement du St-Laurent, la

central de placement et a lancé un, Commission reconnaît ses respon- M. Pednault a dit que le mode . . .
de financement y était pour beau- Desoins des travailleurs, le Service
coup dans le succès de l’entreprise, National de placement est doté des
car la plupart des coopératives

liser un emprunt initial tempo-

raire. '. d'oeuvre locale.
D’autre part, la technique per- Depuis quelque temps déjà, Jes

programme de formation du per-{sabilités envers les employeurs et

| sonnel depuis quelque temps déjà. les travaillenrs. Le Service national
folds 2 od 04

Elle a établi un manuel de sélection ; de placement qui s'étend au pays

rouages administratifs voulus pour du personnel avec le concours des tout entier est muni d'excellents

d'habitations n'ont pas eu de sue] recruter des travailleurs de toutes
cès à cause de la difficulté de réa-! les catégories dans n'importe quelle

région du Canada, à défaut de main-

agents de placement de l'Hydro-|rouages administratifs et d'un per-

Ontario bien au fait des besoins des

|

sonnel compétent pour répondre

entrepreneurs et des spécialités exi-|aux besoins de l'industrie de la

gées des candidats dans les divers construction lourde et, en particu-

métiers. Ce manuel allié au ‘catalo-|lier, des entrepreneurs intéressés à
met un travail rapide et précis ac-

compli par des ouvriers non spé-

cialisés.

fonctionnaires de la Commission
d'assurance-chômage sont en con-

gue énumérant tous les genres de, l'aménagement de la voie maritime

matériel employé dans le bâtiment et de l'énergie.

 

L’ASSURANCE-CHÔMAGE
OU LE PLACEMENT?

Nous publions sous la présente rubrique des questions concernant

l’assurance-chômage et le placement ainsi que les réponses données

par la Commission d'assurance-chdmage.

Si un point en particulier touchant l'assurance-chômage vous sem-

ble obscur, n'hésitez pas à adresser votre question au bureau de la

Commission d’assurance-chômage : 889, Notre-Dame, Joliette. Nous

vous en communiquerons la réponse sous la présente rubrique.

Voici quelques questions et réponses susceptibles de vous inté-

resser :

Q. — J'ai deux numéros d'assu-

rance reçus l’un à Montréal et

l'autre à Toronto. Que dois-je

faire ? =

R. — Vous devez vous présenter

immédiatement au bureau local le

plus rapproché et lui expliquer que

vous avez deux numéro d’assuran-

ce, de façon à réunir toutes vos

contributions sous un même numé-

ro, sans quoi vous vous exposez à

des difficultés si vous venez à dé-

poser une demande de prestations

et même à ne pas recevoir de pres-

tations.

Q. — J'acquitte des contribu-

tions d’assurance-chômage depuis

1948. Pendant combien de temps

pourrais-je recevoir des presta-

tions si je tombe en chômage sans

pouvoir trouver d'autre emploi ?

R. — Le nombre de jours pour

lesquels vous avez droit à presta-

tions s'établir à un cinquième du

nombre de jours ayant donné lieu

à des contributions au cours des

cinq années qui précèdent le dé-

pôt de votre réclamation. Par con-

séquent, si vous remplissez toutes

les conditions prévues et si vous

avez versé des contributions sans

interruption depuis cinq ans vous

pourriez recevoir des prestations

pendant un an, pourvu qu’il soit

impossible de vous trouver ur ém- 
que j'ai commencé à travailler en
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> soir et le dimanc
3 DECES — ETC. 107, rue Frontenac — Téléphone : 6-4025— Berthierville Ch Service. rapide et garonti he

QUAIRIATAIITITAAAICIATAIIIIIIIIIITIILLLTOSI mou UN

HISTOIREëBERTHIER Dimanche dela-Pour combattre.
So Ea {ouite de la Page 8)°, » Ce

Par: Arthur Kittson Fraternité Scoute| ‘couche abondante sur votre y;
et le cou le soir ay‘ . oe oucher,Dimanche dernier, par tout l’u-|jour, nemanquez jamais ?

nivers où il se trouve desscouts, |quer une crème de fond à appli
c’était ouverture de la Fraternité|avant votre maquillage € teint
Scoute. A Berthierville, comme ail-| Rappelez-vous que les aux à
leurs, nous ne pouvions passer |ches sont plus aptes que les Ig
sous silence cette grande et impor-[aux rides prématurées et g trey
tante semaine de Fraternité Scoute.{ne voulez pas vieillir an Vous
C’est pourquoi, très humblement, temps il est de la plus haute o I vol
et avec nos moyens les plus à no- tance que vous soigniez la peauÀ

tre portée nous avons fait, de notre votre visage et de votre cou C
mieux, pour célébrer commeil se :ci est d’une telle importance qu’
devait être cette grande semaine la demande de ce journal qe qù
Scoute, d’abord à la messe de huit lisez jai préparé un feuillet 1

, illet touheures, les Scouts de la Troupe exprès pour vous, cousines, e; :
- St-François ont fait les frais du! me ferai un devoir de vous Pare,

LES RESIDENCES chant. S’il faut en croire les “oui-|ser contre l’envoi d’un timbre de Séa
dire”, il semblerait que c’était bien |5 cts pour couvrirles frais de pos.

. il pouvait arriver que parfoisite et d’impression. Ce feuillet 5
N E S nos voiesse “rouillaient”. . . mais| pour titre “Le Visage”et Jeg soing

M qui ne serait pas “rouiller” àchan-|qu’on doit en prendre! Une sim.

 

 

 
  

    

 

ter à huit heures le matin, à jeun. ple demande a mon adresse, vou L
\' Le Chef a montré son savoir faire :l’apportera par un prochain cour. deu

DE BERTHIERVILLE |e wn solo monumental. Nous a-|rier, On mraiteint en sires; "*
vons chanté: lettres à “Cousine Blanche” 24 sio

a) Devant tous je m'engage, so-! ouest, rue Ste-Catherine, Moni. peu
lo: C.P. des Cerfs Réal Laporte et al. fu
scout Jacques Laporte. . COUSINE BLANCHE ne ¢

b) Cantique . . . “Que cette ;
voute retentisse” . . . ensemble, le Q

c) Cantique . . . Quand mon Jé- me
sus . . . solo : Le scoumestre. Beau spectacle. ble

d) Notre Dame des Eclaireurs: (suite de la 1ère page) tou
.P. Pi Cas- . id

Solo >Fteetedes Cou. heureux de la vie de Blanche-Nei. di
lombe ge, qui ont réussi à créercette at-

Dans l’après-midi il y a eu Pro- mosphère de réjouissance au mo SEmesse Scoute à quatre-heures. Voi-|Ment où le Prince Charmantvient
1 mme: ’ réveiller la belle princesse empoi-
a 1) Reloment sonnée dans son cercueil de ver. ss

; . re... Vi

3) Chant delaPromesse:De-| … Co est pasgrand chod ikvant tous je m'engage sait l’autre , à côté des “Ice Fol- ré;
. . : . % + a

4) Promesse scoute des novices lies”de Montréal + + N'empéche chsuivants: que pour de simples gars de col- or

Pierre Paquette, André Sarra- lège, comme nous, ce n'était pas vé
zin, Guy Doucet, Jacques Laporte, $i mal. L'assistance nombreuse et à

Raynald Thériault à la Patrouille sympathiquenous l'a bien fait sen à
Ir. : I

deens. Robert Rousseau, I Entre les deux partiesdu specta- vi
: A te, à la|cCle, avait lieu surla patinoire,une

PierreCaBn GuyPaquet © 818 célèbre partie de ballon poussé du’
5) Allocution de M l’aumônier. |Pout du balai. Les chevaliers de I

: 6) Notre-Victoire. Colomb ont compté le premier 1
. La ’ oint, mais, les membres du Clu i (

Ancienne résidence de 3 0 Canada. : Richelieu ont réussi le dernier: ‘M. Omer Paquette, Mardi le 22 février, nos scouts "1" de jaloux. Le score fi {
aujourd’hui le terminus -|porteront l’uniforme jusqu’à la; 20%PE| di |

M. Lucien Hénault M. Lucien Caron d'autobus. mie-ceinture. Et en soirée, grande "8! on à moment donné
Fête intime à l’occasion de celle de lich ; ng bal et saisir à deux

L'OTANATARIUGRAAARARARAARCAATVAAAAWWOW B. P. âché le balai e Franche
y = ‘ Oeil de Lynx. |Mains ce m . . . ballon. Franche

A L'AFFICHE DU ment, c’est une circonstance où
l’on constate que l’haleine diminue

Éphémérides des activités en vieillissant, et que notre mo:

teur, en vieillissant brûle plus de

Guides et Scoutes gaz. Certains prétendent qu'on ven-

dait de la bonne gazoline “dans

me les douches”, ce qui est sir, ces

de cette semaine qu’on avait pensé au café qui cou
Samedi: Veillée de Prière Scou-|lait à flot à l’arrière de la salle.

LE PLUS GRAND

ÉCRAN EN VILLE
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Rue Montcalm Berthierville

SUR SEMAINE : Ouverture : 7 h. p.m., 2 Représentations
DIMANCHE ET JOUR DE FETES : Ouverture: 1 h. 30 jusqu’à
fermeture. Tél. : 6-4536.

HHARAMANANANAREHER te. Pour tout résumer, ce fut une
MER., JEUDI, VEND., SAM., 23, 24, 25, 26, FEVRIER 1955 Dimanche: Messe de 8 heures, |belle soirée, pendant laquelle on

chantée par les Scouts. s’est bien amusé. Une soirée, ss
“L'ETERNEL VICTIME" Messe de 9 heures, chantée par |certains collégiens ont fait des

MARDIS Avec Léo Biberti Marina Rainer les Guides. ,Ç ‘trouvailles’. | Ci la ve
Après-midi: 3 heures: PRO- Nous remercions ici, la P

“GRANDISSONS LE FELON“
Avec Olga Tcheclov, Carl Dichl

ARR ARR III II I I I IR IR IR I I II

MESSE DE GUIDES-AINES. pulation de Berthier qui nous 8
4 heures: PROMESSE DES|si bien encouragés à cette pol

SCOUTS de la llième Joliette. |sion. Nous sera-t-il permis de dire
SOIRS
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LUNDI, 28 FEVRIER 1955

8 heures: SOIREE GUIDE. aussi un gros merci au grand =
DIMANCHE, 27 FEVRIER 1955 \ Mardi: Fit de Baden Powel goalsaiyus de cette voile: e

" " ort de I'uniforme par les Gui-|P. E. PLANTE CS.V. ;= CITE SOUS LA MER” (Couleur) : des et les Scouts toute la journée. Notre festival d’hiver 1955 res
, ‘ Avec Robert Ryan, Mala Powers Ç scouts: SOIREE INTIME|tera dans chacune de nos mémo"

’ "”w E. res.- WINGS OF THE HAWK" (Couleur)

Sa 70.00 AAHHOHAHEHIAHR : EEee

      

    

 

SALON DE COIFFURE “VOGUE”
PERMANENTES —TOUS GENRES. DE COIFFURES

SPECIALITE : COUPE DES CHEVEUX

SALON “VOGUE”
Mme Léon Beauchemin, Maltre coiffeuse ___

87, RUE FRONTENAC = TéL :0-4587 —BERTAIERVILLE

3
“LA MOME VERT DE GRIS” 3

Avec Dominique Wilmo, Eddie Constantine :

“L’ATLANTIDE ALL}
Avec Jean-Pierre Aumont, Maria Montez
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